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Afin d’attirer les IDE européens 

BILAN DE LA SAISON ESTIVALE DON DE SANG 

L’entité sioniste a lancé dans la nuit 
de vendredi à samedi une attaque 
contre plusieurs positions et sites 

militaires en Iran. Ce à quoi le 
ministère iranien des Affaires 

étrangères a déclaré que «l’Iran 
condamne les frappes sionistes 

contre son territoire et a le droit et le 
devoir de se défendre contre les actes 

d'agression étrangers». Selon les 
premières informations, aucun site 

nucléaire iranien ou des plateformes 
pétrolières et gazières n’ont été 

ciblés. 
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UN NOUVEAU DISPOSITIF EN NOVEMBRE
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LA SENSIBILISATION sur l’importance 
d’un soutien institutionnel solide aux asso-
ciations, qui se dévouent à la prise en char-
ge des enfants aux besoins spécifiques, a 
été au centre de la rencontre organisée par 
la Fédération algérienne des personnes 
handicapées (FAPH). 
Cette initiative, qui a réuni 25 associations 
de parents d’enfants en situation de handi-
cap, a mis en lumière le rôle essentiel joué 
par ces associations dans l’accompagne-
ment des enfants et des familles, dans un 
contexte où l’inclusion des personnes han-
dicapées demeure un défi majeur. L’objec-
tif principal de cette rencontre, tenue tout 
au long de la journée de vendredi, a été de 
plaider pour une reconnaissance officielle 
du travail effectué par ces associations. 
Les participants ont exprimé le besoin 
pressant d’un partenariat solide avec les 
autorités publiques, permettant ainsi aux 
associations de bénéficier de subventions 
et d’un soutien logistique. Les intervenants 
ont affirmé que les ressources financières 
et humaines sont souvent insuffisantes 
pour répondre adéquatement aux besoins 

croissants des enfants en situation de han-
dicap. Ils ont d’une seule voix affirmé : 
«Nous avons besoin que notre travail soit 
reconnu, non seulement par les familles, 
mais aussi par les institutions. Cela nous 
permettra de renforcer nos actions et d’of-
frir un meilleur accompagnement aux 
enfants.» 
La FAPH a fait savoir qu’actuellement ces 
associations gèrent de nombreux établisse-
ments éducatifs spécialisés à travers le 
pays, offrant des services à près de 7 500 
enfants en situation de handicap. Expli-
quant que leur travail ne se limite pas uni-
quement à l’éducation, elles s’efforcent 
également de promouvoir le développe-
ment social et psychologique des enfants, 
en fournissant un encadrement adapté à 
leurs besoins spécifiques. Elle a ajouté que 
grâce à leur dévouement, 600 postes d’em-
ploi ont été créés pour des professionnels 
de la petite enfance, renforçant ainsi le 
soutien dont bénéficient ces enfants. 
Fort de ce constat, les participants ont pro-
posé que l’État délègue officiellement la 
gestion des centres associatifs à but non 

lucratif aux associations. Cette délégation 
permettrait non seulement d’assurer une 
prise en charge plus adaptée pour des mil-
liers d’enfants, mais aussi de renforcer 
l’implication de la société civile dans ce 
domaine. Et d’expliquer : «En confiant la 
gestion à ceux qui sont sur le terrain, l’État 
pourrait garantir une approche plus per-
sonnalisée et efficace». 
En outre, les participants ont évoqué des 
pistes d’action concrètes, telles que la for-
mation continue des professionnels, le 
développement de programmes d’intégra-
tion et la sensibilisation du public sur les 
questions de handicap. 
Au cours de la rencontre, de nombreux 
témoignages ont été partagés, mettant en 
lumière des expériences enrichissantes et 
des défis à surmonter. Ainsi, les familles 
d’enfants en situation de handicap font 
face à des contraintes quotidiennes, tant 
sur le plan matériel qu’émotionnel. Les 
associations, en étant présentes sur le ter-
rain, jouent un rôle essentiel pour alléger le 
fardeau de ces familles, leur apportant 
conseils, soutien et ressources. 

Par ailleurs, l’un des moments forts de la 
rencontre a été la discussion sur l’impor-
tance de la sensibilisation.  
Les intervenants ont insisté sur la nécessi-
té de changer le regard de la société sur le 
handicap, en promouvant une plus grande 
inclusion de cette catégorie qui fait partie 
prenante de la société. Ils ont souligné que 
cette sensibilisation doit débuter dès le 
plus jeune âge, en intégrant des théma-
tiques liées au handicap dans les pro-
grammes scolaires. 
A la clôture de la rencontre, les différents 
intervenants ont insisté sur le fait que 
«l’avenir des enfants en situation de handi-
cap dépend de la volonté de tous les 
acteurs de la société».  
Assurant que la collaboration entre les 
familles, les pouvoirs publics et les asso-
ciations est essentielle pour garantir «un 
avenir meilleur et plus inclusif», où 
chaque enfant pourra bénéficier des 
ressources nécessaires pour son épanouis-
sement et son intégration dans la 
société. 

S. B. 

ENFANTS EN SITUATION DE HANDICAP 

Plaidoyer pour un plus grand soutien  

A  l’occasion de cette jour-
née, placé sous le slogan 
«Le don de sang : rejoi-

gnez-nous pour sauver des vies», 
Mme Touafdit a déclaré que cette 
célébration a pour objectif de 
«rappeler l’importance du don de 
sang qui, en sus d’être un acte 
humanitaire, demeure une pra-
tique bénéfique pour la santé du 
donneur». Elle a ainsi rendu 
hommage à ceux qui, par leur 
acte altruiste, contribuent à sau-
ver des vies. 
La responsable a ajouté que c’est 
également une occasion pour 
relancer l’appel au volontariat en 
vue d’encourager un plus grand 
nombre de personnes à donner 
régulièrement leur sang. Elle a 
insisté sur le fait que «ce don est 
essentiel» pour garantir un appro-
visionnement suffisant et sécuri-
sé pour les patients nécessitant 
des transfusions, notamment en 
cas d’accidents, de chirurgies ou 
de maladies. 
Lors de ces célébrations, le Dr 
Houria Touafdit, directrice géné-
rale de l’ANS, a rappelé que, 
bien que le nombre de dons ait 
augmenté par rapport à l’année 
précédente, les besoins en sang 
restent pressants. En effet, 43 % 
des dons collectés proviennent de 
compensations familiales, ce qui 
montre que la culture du don 
volontaire n’est pas encore tota-
lement ancrée. Elle a exhorté les 
citoyens à faire preuve de solida-
rité en rejoignant cette cause. 
 

DES DONS EN DEÇÀ 
DES BESOINS 

 
En termes de chiffres, l’agence a 
fait savoir qu’au cours du pre-
mier semestre de l’année 2024, 
l’ANS a rapporté avoir collecté 
354 572 poches de sang. Un 
chiffre significatif mais qui reste 

en deçà des besoins réels. En 
effet, sur 424 135 candidats au 
don, la majorité des dons ont été 
effectués dans des sites fixes (70 
%) contre 30 % par le biais de 
collectes mobiles. Elle a relevé 
que cela souligne la nécessité 
d’accroître les efforts de sensibi-
lisation et de mobilisation auprès 
du public pour encourager une 
culture de don régulier. 
De son côté, le président de la 
FADS et président de la Fédéra-
tion internationale des organisa-
tions de donneurs de sang 
(FIODS), le Dr Abdelmalek 
Sayah, a relevé que le Centre de 
transfusion sanguine (CTS) du 

CHU Mustapha-Bacha «a long-
temps constitué une référence 
africaine et a formé de nombreux 
médecins du continent». Il a éga-
lement souligné que la moyenne 
nationale de 15 donneurs pour 1 
000 habitants est «insuffisante 
pour répondre aux besoins crois-
sants de la population». Le Dr 
Sayeh a ainsi appelé à davantage 
de volontaires pour améliorer 
l’approvisionnement en sang et a 
mis en avant le rôle central des 
donneurs dans cette chaîne de 
solidarité. 
Au cours de cette journée, des 
distinctions ont été remises aux 
donneurs de sang et aux membres 

de la FADS pour reconnaître leur 
engagement. Des représentants 
du ministère des Affaires reli-
gieuses ont également pris la 
parole pour mettre en avant la 
dimension éthique et spirituelle 
du don de sang, encourageant 
chacun à contribuer à cette noble 
cause pour le bien de la commu-
nauté. 
 De son côté, le ministère des 
Affaires religieuses a joué un rôle 
actif dans cette célébration en 
organisant une journée d’infor-
mation à Dar El-Imam, à Alger. 
Le ministre, Youcef Belmehdi, a 
déclaré que «le don de sang 
représente un devoir religieux et 

national envers les malades».  
Il a aussi insisté sur l’importance 
du rôle des mosquées et des 
imams dans la sensibilisation 
des citoyens à l’importance de la 
participation aux campagnes de 
don de sang. Dans le but de ren-
forcer la prise de conscience au 
sein de la population, il a annon-
cé que le prêche du vendredi a été 
consacré à ce sujet, 
La directrice générale de l’ANS a 
tenu à saluer l’accord de partena-
riat conclu avec le ministère des 
Affaires religieuses et des Wakfs, 
qui a permis, ces dernières 
années, d’organiser plusieurs 
campagnes de don de sang au 
niveau des mosquées, des écoles 
coraniques et des annexes du 
CCI, à travers l’ensemble du ter-
ritoire national, soulignant que le 
nombre de poches de sang collec-
tées grâce à ces campagnes s’est 
élevé à plus de 44 000 durant le 
dernier mois de ramadhan. 
En parallèle, une campagne 
nationale de don de sang a été 
lancée par la Direction générale 
de la Sûreté nationale (DGSN), 
en collaboration avec l’ANS et la 
FADS. Cette campagne, qui s’est 
déroulée sur trois jours, a pour 
objectif d’augmenter le nombre 
de poches de sang disponibles 
pour les hôpitaux publics. 
Les responsables de la DGSN 
ont, à cette occasion, mis en 
exergue l’engagement des agents 
de police à participer à ces opéra-
tions de collecte, affirmant que 
tous les moyens matériels et 
humains ont été mobilisés pour 
garantir le succès de cette cam-
pagne. Des centres de prélève-
ment de sang conformes aux 
normes de sécurité ont été mis en 
place au sein des postes de police 
pour assurer la santé des don-
neurs. 

Sihem Bounabi

CAMPAGNE DE DON DE SANG 

LA SENSIBILISATION EN POINT DE MIRE
La Journée nationale des donneurs de sang, célébrée le 25 octobre de chaque année, s’est distinguée par une série de manifestations 

et d’actions de sensibilisation à travers tout le territoire national, et ce afin d’honorer les donneurs bénévoles et sensibiliser le public 
à l’importance du don de sang. C’est ce qu’a indiqué Houria Touafdit, la directrice générale de l’Agence nationale du sang (ANS). 

Quelques gouttes 
de vie.  
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CÉLÉBRATION 
DU 70e 
ANNIVERSAIRE  
DE LA RÉVOLUTION 
«Une occasion 
pour entamer 
le dialogue national» 
LE PREMIER secrétaire du Front 
des Forces Socialistes (FFS), Youcef 
Aouchiche, a déclaré que la 
célébration du 70e anniversaire du 
déclenchement de la Révolution 
représente une occasion idéale pour 
entamer un dialogue national ouvert 
et mettre en place des réformes 
essentielles.   
Lors de son discours à l’ouverture de 
la session ordinaire du Conseil 
national du parti, tenue hier au siège 
du FFS, Aouchiche a insisté sur 
l’importance de s’inspirer de cette 
commémoration riche en 
symbolisme et en mémoire 
historique pour regarder vers 
l’avenir.  
«Cette célébration n’est pas 
simplement un hommage au passé, 
mais un rappel puissant des sacrifices 
consentis pour bâtir une nation libre 
et souveraine», a-t-il affirmé, 
soulignant la nécessité de préserver 
et de renforcer cet héritage dans un 
monde en constante mutation.   
Par ailleurs, Aouchiche a annoncé la 
création d’une commission électorale 
nationale, chargée de préparer les 
prochaines élections législatives et 
locales.  
Cette commission, composée de 
militants et d’experts, aura pour 
mission de coordonner les efforts du 
parti afin de garantir le succès des 
futures campagnes électorales.   
«Les tâches de cette commission 
seront clairement définies, avec pour 
objectif de bâtir une stratégie 
électorale efficace et de mobiliser 
toutes les énergies nécessaires», a 
expliqué le secrétaire général. Il a 
également mis l’accent sur le rôle clé 
des sections locales dans l’adaptation 
des plans du parti aux particularités 
régionales, afin d’assurer une 
préparation optimale pour ces 
échéances importantes.   
Aouchiche a exhorté les membres du 
parti à capitaliser sur la dynamique 
de la campagne présidentielle 
récemment achevée pour en faire un 
moteur de mobilisation lors des 
élections législatives et locales à 
venir.  
«Le soutien que nous avons reçu doit 
se traduire par une réorganisation 
interne et une mobilisation 
exceptionnelle, en ligne avec nos 
objectifs et nos évaluations en vue du 
prochain congrès national», a-t-il 
déclaré.   
Sur le plan international, Aouchiche 
a fermement condamné ce qu’il a 
qualifié d’»barbarie sioniste» contre 
le peuple palestinien et, plus 
récemment, contre le Liban. «Ce que 
nous observons aujourd’hui est une 
véritable crime contre l’humanité», 
a-t-il dénoncé avec force, réaffirmant 
la solidarité indéfectible du FFS avec 
les peuples opprimés.   

M. D.

AFIN de promouvoir la place de 
l’Algérie en tant que «terre d’op-
portunités économiques», pro-
mouvoir les investissements 
étrangers en Algérie et renforcer 
son attractivité à l’échelle inter-
nationale, l’Agence algérienne de 
promotion de l’investissement 
(AAPI) a organisé une série de 
missions de prospection vers plu-
sieurs pays de l’Union européen-
ne, dont la plus récente est celle 
effectuée du 22 au 24 octobre au 
Danemark. 
Cette mission s’inscrit dans le 
cadre du programme de promo-
tion des investissements euro-
péens en Algérie, intitulé «Parte-
nariat pour un investissement 
durable», lancé par le ministère 
des Affaires étrangères et de la 
communauté nationale à l’étran-
ger, en collaboration avec la délé-
gation de l’Union européenne en 
Algérie, a indiqué l’AAPI dans 
un communiqué. 
La mission a été lancée suite à 
une réunion au niveau du minis-
tère des Affaires étrangères 
danois afin de présenter la straté-
gie d’investissement du Dane-
mark en Afrique. Plusieurs 
réunions de travail ont, par la 
suite, été organisées avec des 

entreprises, des organisations 
professionnelles et des fonds 
d’investissement opérant dans les 
secteurs de la mécanique, des ser-
vices pétroliers, de la santé, de 
l’agroalimentaire, des énergies 
renouvelables, des matériaux de 
construction et des mines. Ces 
rencontres ont porté sur une pré-
sentation détaillée des nouveau-
tés et des réformes apportées au 
climat des affaires en Algérie 
grâce aux garanties et aux incita-
tions prévues par la loi sur l’in-
vestissement, ainsi que sur des 
explications concernant le foncier 
économique disponible via la 
plate-forme numérique de l’in-
vestisseur et une présentation des 

opportunités d’investissement en 
Algérie, a expliqué l’AAPI. 
Cette sixième mission de ce type 
s’est distinguée par la participa-
tion d’une délégation composée 
de la représentante de l’Agence 
de promotion de l’investisse-
ment, de l’ambassadeur d’Algé-
rie au Danemark, de l’ambassa-
drice du Danemark en Algérie, de 
représentants de la délégation de 
l’Union européenne en Algérie, 
du ministère de l’Industrie et de 
la Production pharmaceutique, du 
ministère de l’Agriculture et du 
Développement rural, du Groupe 
Sonatrach et du Conseil du 
renouveau économique algérien 
(CREA), ainsi qu’un expert du 

cabinet de conseil, Ginger Sofre-
co, selon la même source. 
Il convient de rappeler que l’AA-
PI a participé, durant le mois en 
cours, à une autre mission en 
Autriche, durant laquelle la délé-
gation algérienne a assisté à l’ou-
verture du Forum international 
des machines (IMF24), qui s’est 
tenu à Vienne. L’objectif était de 
rencontrer des représentants des 
institutions autrichiennes ainsi 
que des entreprises activant dans 
les secteurs industriels et des ser-
vices. 
La délégation a également parti-
cipé à des sessions de travail au 
sein d’associations et d’institu-
tions activant dans les domaines 
de l’industrie agroalimentaire, 
des énergies renouvelables et de 
l’industrie papetière. 
De multiples visites de prospec-
tion ont, notons-le, été organisées 
par l’AAPI au cours de cette 
année pour attirer des investisse-
ments directs étrangers en prove-
nance d’Europe, à l’instar d’une 
visite en Belgique, en Suède et en 
Finlande, mettant en avant les 
réformes entreprises pour amélio-
rer le climat des affaires en Algé-
rie. 

Rim Boukhari

AFIN D’ATTIRER LES IDE EUROPÉENS 

L’AAPI multiplie les missions 
de prospection 

Ce nouveau système comprendra plu-
sieurs modules innovants, dont une 
unité consacrée à la délivrance des 

documents de transit pour les véhicules et une 
plate-forme de déclaration électronique des 
devises. Cette évolution permettra aux voya-
geurs de déclarer plus facilement leurs devises 
en ligne et d’obtenir des autorisations en 
quelques clics, réduisant ainsi les délais d’at-
tente aux frontières. De plus, les propriétaires 
de véhicules pourront émettre des souches de 
transit directement via le système, simplifiant 
leurs formalités douanières lors de leurs 
déplacements, a-t-il expliqué lors d’une ren-
contre, tenue hier dans le cadre de la commé-
moration du 70e anniversaire de la Révolu-
tion. 
Le général major a souligné que cette réforme 
vise avant tout à réduire les obstacles bureau-
cratiques auxquels les voyageurs et commer-
çants sont souvent confrontés, offrant ainsi 
une meilleure expérience et une fluidité 
accrue dans les formalités d’entrée et de sortie 
du territoire. «L’objectif est de doter nos ser-
vices d’outils modernes pour répondre effica-
cement aux défis de la mobilité croissante des 
personnes et des biens», a-t-il précisé. Cette 
réforme s’inscrit également dans la politique 
de promotion des échanges commerciaux 
régionaux et continentaux. A travers cette 
modernisation, les Douanes algériennes espè-
rent stimuler les investissements et améliorer 
la compétitivité économique du pays. L’intro-
duction de ce nouveau système facilitera l’ac-
cès aux exemptions douanières et fiscales, 

renforçant ainsi l’attractivité de l’Algérie 
auprès des investisseurs étrangers et natio-
naux.   
Dans ce cadre, le général major Bakhouche a 
rappelé le rôle fondamental des douanes dans 
le soutien aux stratégies d’intégration écono-
mique à l’échelle africaine. «Notre ambition 
est d’accroître la présence de l’Algérie sur les 
marchés africains et d’encourager une plus 
grande participation des entreprises algé-
riennes dans les échanges commerciaux intra-
africains», a-t-il déclaré. Cette démarche 
s’aligne avec les orientations stratégiques du 
gouvernement visant à diversifier les exporta-
tions et à renforcer l’économie hors hydrocar-
bures.   

Le directeur général des Douanes algériennes 
a également insisté sur le rôle crucial de son 
institution dans la protection de l’économie 
nationale et la sécurisation des frontières. 
«Les douanes ne se limitent pas à un simple 
rôle de contrôle, elles sont aussi un rempart 
contre la contrebande et le commerce illicite», 
a-t-il affirmé.  
Selon lui, les agents des douanes sont en pre-
mière ligne pour détecter et prévenir les tenta-
tives de trafic de biens et de devises, contri-
buant ainsi à la sécurité économique et à la 
stabilité du pays.   
Il a également mis en avant la nécessité de 
renforcer la vigilance et la coopération avec 
d’autres institutions de l’Etat afin de garantir 
l’efficacité des contrôles aux frontières.  
«La protection des richesses nationales est 
une mission qui exige une implication 
constante de tous nos services», a-t-il ajouté. 
Le général major a insisté sur le fait que l’ef-
ficacité des douanes repose sur l’engagement 
sans faille de ses agents, qui travaillent jour et 
nuit pour sécuriser le territoire et préserver 
l’intégrité de l’économie nationale.   
«Nos efforts visent à offrir aux opérateurs 
économiques un environnement favorable, 
propice à la croissance et à la compétitivité», 
a souligné M. Bakhouche. Le général major a 
conclu en affirmant que «les douanes conti-
nueront de jouer un rôle central dans le déve-
loppement économique et la protection de la 
souveraineté nationale, en s’adaptant aux exi-
gences de l’époque et aux défis à venir». 

Meriem Djouder 

NOUVEAU DISPOSITIF OPÉRATIONNEL DÈS NOVEMBRE 

Les Douanes au service 
de l’économie

Le directeur général des Douanes algériennes, le général major Abdelhafid Bakhouche, a annoncé 
qu’un nouveau système sera mis en service à compter du 1er novembre prochain, visant à moderniser 
la gestion des flux de passagers et de marchandises, tout en facilitant les démarches administratives 

liées aux échanges transfrontaliers. 

Abdelhafid 
Bakhouche. 
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POUR être dans les délais de livraison des 
stations de dessalement d’eau de mer, pré-
vue pour la fin de l’année en cours, l’Al-
gérie accélère la cadence. Une nouvelle 
cargaison d’équipements vient d’être 
réceptionnée par Sonatrach, avec la mobi-
lisation du plus grand avion cargo du 
monde pour transporter lesdits équipe-
ments. 
Un nouveau pont aérien est destiné à la 
réception des équipements pour la réalisa-
tion de stations de dessalement d’eau de 
mer, et ce après une première livraison 
effectuée au mois de septembre dernier. Le 
Groupe Sonatrach a réceptionné, avant-
hier, une nouvelle cargaison d’équipe-
ments destinés à la réalisation de ces sta-
tions à bord du plus grand avion cargo du 
monde, a fait savoir Sonatrach dans un 
communiqué. 
«En concrétisation du programme du pré-
sident de la République, Abdelmadjid Teb-
boune, visant à renforcer la sécurité 
hydrique en Algérie, à travers le dessale-
ment de l’eau de mer, au titre du program-
me national complémentaire pour la réali-
sation de cinq grandes stations de dessale-
ment d’eau de mer d’une capacité globale 
de 1,5 million m3/jour, le Groupe Sonatra-
ch a procédé, via ses filiales et en applica-
tion des orientations du P-DG du groupe, 
Rachid Hachichi, au lancement d’un nou-
veau pont aérien pour transporter les équi-
pements et le matériel destinés à ces pro-
jets», a-t-on indiqué. 
Il est précisé que ce pont aérien utilise le 
plus grand avion cargo commercial du 
monde pour assurer le maintien de la 
cadence accélérée de réalisation des pro-
jets et leur réception dans les délais. Cette 

nouvelle cargaison contient 79 tonnes 
d’équipements mobiles. L’avion, qui a 
atterri à l’Aéroport international d’Alger, 
transportait «des variateurs de vitesse de 
moteurs pour les stations de moyenne ten-
sion». 
 «Les efforts consentis et les mesures 
prises par le Groupe Sonatrach reflètent 
l’engagement de ce dernier, avec toutes ses 
filiales, concernant la livraison des projets 
dans les délais fixés», a affirmé Sonatrach, 
qui a tenu à signaler que le P-DG du Grou-
pe «s’enquiert personnellement et périodi-
quement du bon déroulement de tous les 
programmes et opérations relatifs à la réa-

lisation des projets de dessalement de l’eau 
de mer, en raison de leur importance vitale 
et de leur lien direct avec la sécurité 
hydrique de l’Algérie, que les hautes auto-
rités du pays comptent réaliser». 
Cette opération est la deuxième du genre, 
sachant que l’AEC, filiale du Groupe 
Sonatrach, a réceptionné, en septembre 
dernier, la première cargaison de pompes 
en provenance du Japon, destinées au 
fonctionnement des grandes stations de 
dessalement d’eau de mer, l’objectif étant 
d’être dans les délais et d’achever les tra-
vaux d’ici à la fin de l’année en cours. Le 
directeur de communication de l’AEC, 

Mouloud Hachelaf, a récemment fait 
savoir que le taux d’avancement des tra-
vaux est à 75 % et que la réalisation de ces 
nouvelles stations en est à sa troisième et 
dernière phase, comportant l’achemine-
ment des équipements et le raccordement. 
Avec une capacité de production de 300 
000 m3/jour (capacité totale 1,5 million 
m3/jour), elles permettront d’alimenter au 
total 15 millions de citoyens et de faire 
passer la contribution de l’eau dessalée de 
18 à 42 % des besoins nationaux en eau 
potable, au terme du programme à la fin de 
2024, a-t-il précisé. 

Hamid B.

STATIONS DE DESSALEMENT DE L’EAU DE MER 

De nouveaux équipements reçus 
pour accélérer les travaux

ALGÉRIE TÉLÉCOM (AT) compte jouer un rôle dans la promo-
tion de l’efficacité énergétique en s’engageant pour un impact 
énergétique positif, à travers les nombreuses actions que va 
déployer AT. Ceci dans le cadre d’un protocole d’accord que vient 
de signer Algérie Télécom avec l’Agence nationale pour la pro-
motion et la rationalisation de l’utilisation de l’énergie (APRUE), 
a fait savoir AT dans un communiqué rendu public avant-hier. 
Elle ajoute que cet accord, signé jeudi au siège d’AT en présence 
du président-directeur général d’Algérie Télécom, Adel Bentou-
mi, et du directeur général de l’APRUE, Merouane Chabane, 
«s’inscrit dans le cadre du Programme national de maîtrise de 
l’énergie (PNME), mis en œuvre et suivi par l’APRUE, et visant 
à promouvoir l’efficacité énergétique ainsi qu’à lutter contre le 
gaspillage énergétique», a indiqué AT dans un communiqué. 
L’accord a également pour objectif de «renforcer les actions com-
munes en faveur de la rationalisation de l’utilisation de l’énergie, 

tout en définissant un cadre de référence pour la réalisation d’au-
dits énergétiques, la formation et la sensibilisation des parties pre-
nantes et l’adoption de principes d’efficacité énergétique», a-t-on 
ajouté. AT se dit ainsi engagée à déployer des actions de sensibi-
lisation et de formation à destination de ses employés, dans le 
cadre de campagnes visant à encourager les économies d’énergie 
et la réduction du gaspillage. «Ces actions seront menées confor-
mément aux standards internationaux en matière de maîtrise éner-
gétique, a-t-on précisé.»  «En tant qu’acteur majeur du secteur des 
télécommunications en Algérie, AT ambitionne, à travers cet 
accord, de contribuer activement à l’effort national de maîtrise de 
l’énergie», a affirmé AT, relevant que «l’entreprise vise non seu-
lement à réduire son empreinte énergétique, mais aussi adopter 
une approche plus durable dans l’ensemble de ses opérations, par-
ticipant ainsi au développement économique du pays». 

S. N.

ALGÉRIE TÉLÉCOM - APRUE 

Signature d’un accord sur l’efficacité 
énergétique

P résidant la réunion d’éva-
luation de la saison estiva-
le, à laquelle ont pris part 

des cadres de l’administration 
centrale et les directeurs du tou-
risme des wilayas, le ministre a 
affirmé que «la saison estivale 
2024 a été caractérisée par un 
grand engouement des familles 
algériennes mais aussi de la com-
munauté algérienne venant de 
l’étranger, notamment au niveau 
des wilayas côtières». Il a égale-
ment signalé le flux des vacan-
ciers vers d’autres wilayas non 
côtières. 
Selon le ministre du Tourisme, le 
nombre de plages autorisées à la 
baignade a enregistré une hausse 
en comparaison à l’année précé-
dente. «445 plages sur un total de 
638 recensées au niveau de 
14 wilayas côtières ont été 
ouvertes», a précisé M. 
Didouche, signalant le grand 
intérêt accordé par les autorités 
du pays à la préparation et à la 
réussite de la saison estivale 
2024.  
Cette période est «considérée 
comme étant l’une des stations 
annuelles importantes où le 

pays enregistre une dynamique 
touristique dense et exceptionnel-
le, et elle est caractérisée par le 
flux important des Algériens de 
l’étranger ainsi que les familles 
algériennes au niveau des 
wilayas côtières du pays».  
Une Situation, a-t-il dit, qui sti-

mule le développement local 
mais contribue surtout à la créa-
tion de plusieurs emplois saison-
niers, notamment chez les jeunes. 
Le problème des capacités d’ac-
cueil limitées des établissements 
hôteliers, notamment en cette 
période de grande demande, soit 

les vacances d’été où la demande 
augmente considérablement, 
s’est aussi posé cette année. 
Le ministre du Tourisme a, en 
effet, indiqué que la demande 
auprès des établissements touris-
tiques et hôteliers au niveau de 
ces wilayas côtières a atteint son 

pic cet été et qu’elle a dépassé 
l’offre. Chose qui a poussé de 
nombreux estivants à recourir à 
la formule «hébergement chez 
des habitants», selon le ministre, 
qui a souligné la nécessité d’en-
courager cette formule, au niveau 
des villes côtières, à même de 
combler le déficit enregistré au 
niveau des structures d’héberge-
ment. Le ministre a également 
appelé à hisser la qualité des ser-
vices touristiques au niveau espé-
ré par les familles algériennes. 
Le premier responsable du sec-
teur du tourisme n’a pas manqué 
de signaler le travail accompli et 
les préparatifs au niveau de l’ad-
ministration centrale ainsi que les 
recommandations de la commis-
sion nationale de préparation et 
de suivi de la saison estivale à 
même de réunir toutes les condi-
tions et de garantir le bon dérou-
lement de la période de vacances 
d’été. Il a cité, dans ce sens, la 
note ministérielle commune du 
20 mai 2024 fixant les modalités 
d’octroi de concessions pour 
l’exploitation touristique des 
plages autorisées à la baignade. 

Lilia Aït Akli

SAISON ESTIVALE 2024  

Grand engouement pour les wilayas côtières
La saison estivale 2024 a été qualifiée de réussie par le ministre du Tourisme et de l’Artisanat, Mokhtar Didouche, qui a mis en avant 

le grand engouement des estivants pour les wilayas côtières du pays. Un ensemble de recommandations a, par ailleurs, été émis 
par le ministre lors de la réunion d’évaluation de la saison estivale 2024, tenue hier à Alger, l’objectif étant de remédier aux lacunes 

et différentes problématiques enregistrées afin de préparer au mieux la prochaine saison. 

Le ministre du Tourisme, 
Mokhtar Didouche.  
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5 ALI BADAOUI À BÉJAÏA 
Le DGSN inaugure 
plusieurs structures  
LE DIRECTEUR général de la sûreté 
nationale (DGSN), Ali Badaoui, a 
inspecté les unités opérationnelles et 
techniques de la sûreté de wilaya lors de 
sa visite à Béjaïa, et inauguré plusieurs 
nouvelles structures sécuritaires, dont 
une sûreté urbaine récemment réalisée 
dans la commune de Taskariout. Cette 
nouvelle structure vise à rapprocher la 
police des citoyens et à prendre en charge 
leurs doléances, notamment en matière 
de sécurité. Badaoui a été accueilli par le 
wali de Béjaïa, Kamel-Eddine 
Karbouche, le vice-président de l’APW, 
Foudil Moualfi, ainsi que par des élus et 
des autorités sécuritaires de la wilaya. Il 
a ensuite inauguré la 9e sûreté urbaine de 
la ville, construite pour renforcer la 
présence policière dans un contexte de 
forte croissance démographique, 
nécessitant ainsi un renforcement des 
effectifs et des infrastructures policières 
pour garantir une meilleure couverture 
sécuritaire et lutter contre la criminalité. 
Le DGSN a également mis en service un 
nouveau centre de vidéo-surveillance 
pour la ville de Béjaïa, qui gérera, dans 
un premier temps, 631 caméras installées 
dans divers boulevards et rues, 
notamment dans des zones sensibles. 
L’installation de nouvelles caméras se 
poursuivra pour assurer une couverture 
encore plus complète de la ville. Ce 
dispositif sécuritaire a pour objectifs de 
prévenir et de lutter contre la criminalité, 
de garantir la sécurité des citoyens et des 
usagers, de réguler le trafic routier et de 
réduire les accidents. Grâce à cette 
technologie, la police pourra également 
prévenir les atteintes à la sécurité des 
personnes et des biens, en particulier 
dans les lieux exposés à des risques 
d’agressions, de vols ou de trafics de 
stupéfiants, ainsi qu’assurer la sécurité 
des installations stratégiques et faciliter 
les interventions d’urgence, y compris 
dans la lutte contre les incendies. Le 
système fournira également des 
renseignements en temps réel pour 
faciliter les interventions des services de 
sécurité. M. Badaoui a poursuivi son 
périple par l’inauguration d’un nouveau 
siège pour la brigade de recherche et 
d’intervention (BRI) et d’un centre 
médico-social dédié aux fonctionnaires et 
retraités de la police. Dans l’après-midi, 
il a inauguré le nouveau siège de la 
sûreté d’Adekar, entre autres.  

N. Bensalem 
 
GARE ROUTIÈRE 
DE KHAROUBA 
Les taxis suspendus 
jusqu’au 1er novembre 
LA GARE routière de Kharouba à Alger a 
été fermée temporairement, depuis, hier 
aux chauffeurs de taxi jusqu’au 1er 
novembre à 17 heures. C’est ce qu’a 
indiqué, hier, la Direction des Transports 
de la wilaya d’Alger. Cette fermeture est 
valable pour les taxis activant au sein de 
cette station de voyageurs, précise le 
communiqué, en informant les voyageurs 
que la station sera transférée au niveau 
de la station de camions située au niveau 
de la commune de Gué de Constantine au 
niveau du Pont Constantin à Oued 
Semmar. Pour faciliter le transport, il 
sera mis à la disposition des voyageurs 
une ligne directe entre la station 
Kharouba et la station de métro Ain 
Naadja. En outre, les intéressés pourront 
également utiliser la gare ferroviaire 
située à proximité, a fait savoir la même 
source. La direction explique que la 
fermeture intervient dans le cadre des 
préparatifs en cours relatifs à la 
commémoration du 70e anniversaire du 
déclenchement de la Révolution du 1er 
Novembre. 

S. N. 

LES SERVICES de la sûreté de la 
wilaya de Ghardaïa ont mis fin 
aux agissements d’un groupe de 
malfaiteurs spécialisé dans le vol 
de motos. Ces voleurs opéraient 
de nuit à travers plusieurs quar-
tiers de différentes communes de 
Ghardaïa, semant ainsi un vent de 
panique. C’est ce qu’a indiqué un 
communiqué de la sûreté de la 
wilaya. 
Depuis le mois de juin jusqu’à 
octobre, ils avaient semé un véri-
table vent de panique dans les 
quartiers où ils sévissaient, 
notamment dans les daïras de 
Ghardaïa, Daia Ben Dahoua, 

Guerara, Zelfana et Metlili. En 
l’espace de ces cinq mois, une 
recrudescence du banditisme a 
été enregistrée à Ghardaïa. Les 
services de la sûreté, engagés 
dans la lutte contre toute forme 
de criminalité et la sécurité des 
citoyens, se sont retrouvés dou-
blement sollicités. Dans un effort 
pour mettre un frein définitif à ce 
foisonnement d’associations de 
malfaiteurs, la vigilance a été 
accrue. Cette démarche a rapide-
ment porté ses fruits, une filature 
contre ce réseau mafieux de vols 
de motos, commis dans des 
magasins et à l’intérieur des 

maisons, a été organisée, permet-
tant d’appréhender et de neutrali-
ser plusieurs groupes de bri-
gands. 
Les groupes neutralisés, consti-
tués de six personnes, étaient 
jeunes et s’étaient spécialisés 
dans le vol de motos. Ils agis-
saient de nuit, à partir de 22h, et, 
comme de nombreux voleurs, 
s’emparaient de tout ce qui tom-
bait sous leurs mains, privilégiant 
surtout les motos et d’autres 
objets de valeur. Leur butin s’éle-
vait à des dizaines de millions de 
centimes. Agissant avec prompti-
tude, les hommes en bleu, sous le 

commandement du divisionnaire 
Fodhil Amar, ont réussi à récupé-
rer cinq des sept motos volées, 
dont deux restent introuvables à 
ce jour. À noter que durant ces 
cinq mois, la police chargée de la 
criminalité a traité une trentaine 
d’affaires, inculpant 92 per-
sonnes, dont deux femmes et un 
jeune mineur de 17 ans. De nom-
breux cambrioleurs ont écopé 
d’une peine d’emprisonnement 
ferme, tandis que d’autres ont 
bénéficié soit d’une citation 
directe, soit d’une mise en liberté 
provisoire. 

Aïssa Hadj Daoud

GHARDAÏA 

Un réseau de vols de motos démantelé

LA DIRECTION de la culture et des arts de 
Médéa s’apprête à organiser, en collaboration 
avec l’Institut d’architecture et d’urbanisme 
de l’université de Blida, un séminaire national 
sous le thème «Identité et architecture en 
Algérie», ont indiqué les organisateurs. 
Cette initiative est organisée sous le patronage 
du ministère de la Culture et des Arts et de la 
wilaya de Médéa. Pour les organisateurs, il 
s’agit de conforter les actions entreprises pour 
«protéger et valoriser le legs culturel national, 
notamment en ce qui concerne son volet urba-
nistique et architectural qui constitue un sym-
bole intrinsèque de l’identité culturelle natio-
nale qui est aussi un symbole de l’identité 

nationale et un pan important de la diversité 
culturelle de la nation algérienne dans son 
évolution à travers les époques et les civilisa-
tions humaines». 
De par son étendue, le thème servira d’étape 
importante pour «les spécialistes, chercheurs 
et experts de divers instituts et universités du 
pays pour passer en revue les politiques les 
plus importantes observées dans le domaine 
de la protection et de la valorisation du patri-
moine culturel et architectural et des méca-
nismes d’exploitation capables de mettre en 
valeur les valeurs, les connotations et l’esthé-
tique de l’architecture algérienne et son lien 
avec les éléments d’identité». 

Car, comme chacun le sait, «l’identité archi-
tecturale résulte de l’interaction entre innova-
tion et tradition et que l’architecture moderne 
trouve l’équilibre entre ces deux éléments 
pour créer des espaces fonctionnels et esthé-
tiques qui respectent l’héritage culturel». 
Si l’identité est une caractéristique qui peut 
donner une idée sur une civilisation, une 
société, une histoire, une culture, on peut dire 
que «l’architecture donne beaucoup d’infor-
mations et de pistes sur une civilisation à tra-
vers l’art de son bâti. Elle permet de voyager 
à travers le temps et de vivre dans une pério-
de lointaine». 

Nabil B.

SÉMINAIRE À MÉDÉA 

L’architecture, pilier de l’identité 
nationale

C’est le cas au niveau de 
la trémie de Beni 
Mered, qui a été inon-

dée dans les deux sens de l’auto-
route menant vers Blida. Des 
dizaines de véhicules légers ont 
eu des difficultés ont été pris au 
piège pendant près d’une heure, 
après que l’eau ait pénétré et tou-
ché leur moteur.  
A Blida, à la zone industrielle 
vers le versant ouest, les services 
de sécurité (police) ont fermé la 
route aux automobilistes, car des 
citoyens vivant en bordure de 
l’oued ont barré la route avec des 
troncs d’arbres et autres débris, 
en signe de protestation contre les 
inondations de leurs habitations, 
consécutives au débordement de 
l’oued devant lequel ils ont 
construit leurs maisons. Les 
images et vidéos largement 
relayées sur les réseaux sociaux 
montrent les graves préjudices 
subis par la population. Les fortes 
averses ont également causé 
d’énormes dégâts dans plusieurs 
localités, selon la Protection civi-
le, qui a été sollicitée pour des 
interventions et des sauvetages 
dans plusieurs points. C’est le cas 
notamment à Ouled Yaich, où une 
vieille femme, voyant sa maison 
inondée, a grimpé sur le toit et a 

été sauvée par les agents de la 
Protection civile. ÀAla cité Fet-
tal, du côté de la ville de Beni 
Mered, 11 habitations et une 
étable ont enregistré des infiltra-
tions d’eau, où un cheptel de 60 
moutons a été sauvé in extremis. 
Par ailleurs, la nouvelle ville de 
Bouinan a été submergée par les 
eaux de pluie tombées pendant 
plusieurs heures, l’eau atteignant 
jusqu’aux trottoirs. Selon des 
habitants de ces cités, les avaloirs 
existants sont bouchés depuis 
longtemps. Fort heureusement, la 

Protection civile ne fait état d’au-
cune perte humaine, hormis des 
dégâts matériels et des désagré-
ments pour la population. 
Dans cette situation désastreuse, 
le Jeune Indépendant s’est rap-
proché de quelques citoyens pour 
trouver une réponse au pourquoi 
de cette situation. «La carence du 
réseau d’évacuation et l’absence 
des opérations d’entretien par les 
services de la mairie s’avèrent 
être les principaux facteurs de la 
situation qui prévaut actuelle-
ment», a déclaré un jeune 

Boufarikois, claquettes à la main 
et marchant pieds nus. Il ajoute : 
«Regardez l’oued (oued 
Mimoun, sortie nord-est de Bou-
farik) ! Combien de tonnes de 
détritus a-t-il charrié ? Ils sont 
coincés, et si la pluie continue, il 
va y avoir un débordement». 
Enfin, selon des sources locales, 
le cumul d’eau enregistré au 
cours de ces quelques heures de 
pluie a dépassé les 20 mm dans la 
wilaya de Blida, d’où la nécessité 
de rester vigilant. 

Tayeb Bouhamidi

PLUIE À BLIDA 

Plusieurs localités inondées
Une pluie dévastatrice de deux heures et demie a provoqué des inondations dans plusieurs localités 
de Blida, laissant des citoyens et des automobilistes dans de grandes difficultés. Les eaux ont envahi 
les rues et ruelles, obligeant certains à abandonner leur véhicule. Les services de la Protection civile 

sont, tout de suite, intervenus pour venir en aide aux sinistrés. 

Une pluie 
dévastatrice. 
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Vers un Islam aux lendemains  
qui chantent 

Par Cheikh Tahar Badaoui  
 
 
POUR UN ISLAM DE PROGRES ET DU JUSTE MILIEU 
Dans le monde musulman d’aujourd’hui, des voix de plus 
en plus nombreuses s’élèvent pour revendiquer un gou-
vernement islamique, que l’on nous présente comme le 
remède à tous les maux dont souffre la communauté isla-
mique : il permettrait de purifier la société, promouvoir le 
progrès culturel, réaliser la justice et exaucer la parole de   
Dieu.    D’autres, en revanche,   estiment   qu’un   tel gou-
vernement serait nécessairement une sorte de théocratie 
dans laquelle le pouvoir, concentré entre les mains des 
clercs et de leurs alliés, serait fondé sur une conception 
étriqué de la religion et risquerait fort bien de dériver vers 
un totalitarisme1. 
 
1) LE JUSTE MILIEU DANS L’ISLAM 
On sait que la devise de l’Islam est  « le bien être ici bas 
aussi bien que le bien-être dans l’au-delà « (formule Cora-
nique). Cela nous éloigne évidemment des conceptions 
extrémistes et opposées, des ultra-spiritualistes (qui veu-
lent complètement renoncer au monde et se font un devoir  
de se mortifier) et des ultra-matérialistes (qui ne croient 
pas aux droits d’autrui); mais il peut être par la plus vaste 
majorité des intermédiaires, développant à la fois le corps 
et l’esprit et créant un équilibre harmonieux de tout 
humain. 
L’Islam a non seulement insisté sur les besoins de ces 
deux aspects de l’homme, mais aussi sur leur complé-
mentarité, de sorte que l’un ne soit pas sacrifié au profit 
de l’autre. S’il prescrit les pratiques et les devoirs spiri-
tuels, il en montre les avantages matériels ; s’il préconise 
un acte d’utilité temporelle, il indique comment cet acte 
peut également être une source d’épanouissement spiri-
tuel. 
Citons l’exemple du jeune, comme pratique spirituelle et 
celui de l’impôt « zakat» comme étant un acte strictement 
temporel pour voir comment l’Islam réunit en un tout, le 
spirituel et le temporel, et conserve entre les deux, la place 
du juste milieu. 
En effet, le croyant doit jeûner, au temps prescrit par le 
Coran ; tel est l’ordre divin. Obéir à l’ordre du Seigneur 
est déjà acte de piété, mais il se trouve que le jeune porte, 
en lui même, pour l’homme, un double avantage, spirituel 
et matériel : en affaiblissant le corps, pour un temps, il for-
tifie l’esprit, le dégage des désirs temporels ; l’homme 
ressemble alors un peu plus aux êtres célestes, qui ne 
jouissent d’aucun désir. Il ressent mieux sa propre impuis-
sance, il pense au Dieu le puissant et à tout ce qu’il a fait 
pour lui, et ce ne sont là que quelques aspects spirituels. 
Du point de vue matériel, le jeune n’est pas moins béné-
fique ; les acidités qui se dégagent des glandes, lors de la 
faim et de la soif, tuent maints microbes de l’estomac ; le 
jeune développe chez l’homme l’aptitude à supporter, 
sans que le devoir en souffre, les privations en temps de 
crise. 
De même, en payant l’impôt zakat qui représente en Islam 
l’un des cinq fondements de la religion sur le même pied 
que la foi, la prière, le jeune et le pèlerinage, le croyant 
n’acquitte pas d’abord une corvée ou un devoir, il cherche 
d’abord l’agrément de Dieu. 
 
 
En spiritualisant les devoirs temporels, l’Islam n’a cher-
ché qu’à consolider les valeurs spirituelles de l’homme 
qui ainsi ne poursuit plus le seul avantage matériel de la 
chose matérielle, mais aspire uniquement à l’agrément 
divin. Le prophète, Salut divin sur lui, a bien dit : « L’os-
tentation ( aspirer à l’agrément des gens) est un polythéis-
me» (chirk) et le grand mystique  Ghazaliy explique que, 
quand on prie ou on jeune par ostentation ( pour  faire 
plaisir aux gens), c’est une adoration du Moi et non pas de 
Dieu; on peut, par contre, remplir ses devoirs conjugaux 
sans que ce soit d’abord pour le plaisir, mais la joie d’ac-
complir un acte voulu par Dieu, un droit de l’épouse, un 
véritable devoir du mari, et c’est piété, alors, cet acte de 
dévotion, méritant de la part de Dieu, agrément et récom-
pense. 
Un corollaire, peut être, de la même conception compré-
hension de la vie, est le fait que le saint Coran emploie 
très souvent la double formule : « croyez et agissez en 

bien»; la simple profession de foi, sans application  ni pra-
tique, n’a pas beaucoup de valeur. 
L’Islam insiste autant sur l’un que l’autre. La pratique des 
bonnes œuvres, sans La croyance en Dieu, est certes pré-
férable dans l’intérêt de la société humaine, à la pratique 
du mal, mais du point de vue spirituel, une bonne œuvre 
sans la foi ne peut pas apporter le salut dans l’au-delà. 
Par ailleurs, un trait essentiel de l’Islam est son rejet de 
toute forme d’excès et d’extrémisme dans l’exécution des 
prescriptions religieuses.   Le Coran appelle : «O gens du 
livre2 ne dépassez pas la mesure dans votre religion» (IV-
171). En ce sens, on dit du prophète que chaque fois qu’il 
put choisir entre deux possibilités, il retient la plus facile 
pour les hommes. On rapporte que, le second kalife Omar 
Ibn Al Khattab, que Dieu agrée son âme, rencontrant sur 
un marché un homme qui tenait en main un fruit perdu et 
recherchait son propriétaire, lui dit : « Ce n’est pas de la 
piété, mais de l’affectation» voici quelques exemples de 
cette tolérance et cet esprit de mesure de véritable fonda-
mentalisme islamique. 
Lors du voyage du prophète Mohammed Salut Divin Sur 
Lui, et de l’armée des musulmans de Médine à la Mecque, 
pendant le mois de Ramadan de l’an 8 de l’Hégire, une 
partie des croyants dont le prophète- ne jeûnait pas, 
conformément au Coran qui autorise la rupture du jeune 
durant un long voyage, tandis que d’autres, plus exigeants 
que le prophète lui même, observaient strictement le 
jeune. Cette situation dura plusieurs jours, sans qu’aucun 
des deux groupes ne reproche quoi que ce soit à l’autre. 
Le fondamentalisme islamique rationaliste estime qu’il 
est nécessaire de revenir à ces traits essentiels de l’Islam 
qui sont la miséricorde la tolérance, l’atténuation de la 
peine des hommes et le refus de tout excès et de toute 
forme d’extrémisme, à l’exact opposé du fondamentalis-
me activiste qui s’oppose à toute idée de progrès. 
2) L’ISLAM RELIGION DE PROGRES  
Au cœur de l’Islam figure le mouvement contenu vers 
l’avenir, la volonté de marcher de l’avant vers l’instaura-
tion d’une civilisation humaniste. Le prophète de l’abro-
gation (naskh) dans le Coran c’est-à-dire la substitution 
d’un verset par un autre chaque fois qu’une réalité nou-
velle l’imposait, est le plus sur indice de ce mouvement 
constant d’adaptation aux réalités, de cette volonté active 
de changer la vie. A ce titre, Dieu énonce dans la sourate 
II/106 du Coran : « Si nous prescrivons un quelconque 
verset (commandement) ou que nous le fassions oublier 
nous en apportons un meilleur, ou un équivalent. Ne sais-
tu pas que vraiment Dieu est capable de tout». 
Cela, les premiers musulmans l’avaient parfaitement 
compris : ils avaient la religion de l’action, est c’est grâce 
à elle qu’ils ont pu bâtir une grande civilisation, de dimen-
sion universelle.»Dieu ne modifie rien en un peuple avant 

que celui-ci ne change ce qui est en lui» (XIII/11) : les 
premiers musulmans, comprenant  le sens véritable de se 
verset, savent que le changement authentique est celui qui 
commence par s’opérer à l’intérieur de soi, puis se pour-
suit  dans l’action constructive et le travail  créateur, et 
que ceux-ci, pour être efficaces, ne peuvent s’arrêter à la 
surface des choses, mais doivent les toucher dans leur 
essence. C’est pourquoi ils s’ouvrirent à toutes les civili-
sations de leurs temps, étudièrent toutes les sciences et 
travaillèrent dans tous les domaines, une génération après 
la mort du prophète, avaient abandonné la bédouinité et, 
grâce à leur foi dans l’Islam, ils étaient devenus les 
acteurs de leur histoire. 
A la fin du VI  siècle  de l’Hégire, «les frères de la pure-
té» définissaient ainsi le parfait musulman : il serait « 
arabe dans sa religion, irakien par son savoir vivre, hébreu 
par son expérience des choses, Chrétien  par sa méthode, 
Syrien par son ascèse, Grec par sa science, Hindou par sa 
clairvoyance, Soufi dans sa conduite, angélique dans sa 
moralité, souverain dans réflexion et divin dans ses 
connaissances». 
Autrement dit, le véritable musulman est humaniste et 
universaliste : ouvert à toutes les cultures, à toutes les 
formes de connaissance, il sait être tolérant vis-à-vis de 
toutes les lois divines et sait prendre dans chaque voie ce 
qu’elle a de meilleur. 
L’Islam a suscité l’une des plus belles floraisons, de l’es-
prit scientifique que le monde ait connues ; des mathéma-
tiques à la médecine, de l’astronomie à la physique, la cul-
ture islamique à rayonné pendant des siècles sur le 
monde. 
L’exemple de l’université musulmane de Cordoue 
(Espagne) au X siècle de 1’ére chrétienne, constitue de ce 
point de vue, un modèle dont il convient de faire revivre 
l’esprit pour développer à notre époque, les sciences, de 
telle sorte qu’elles ne servent pas à la destruction de 
l’homme mais à son épanouissement dans la voie de Dieu.  
Mais un siècle après, se produit un tournant : les musul-
mans cessent de progresser comme ils le sont aujourd’hui, 
et s’enfoncent pour les neuf siècles, suivants dans un état 
d’arriération dans lequel ils ont trop souvent perdu leu 
capacité d’agir avec une vision claire et consciente des 
choses. 
La décadence, en Islam, commença lorsque la foi perdit sa 
dimension sociale. Ibn Khaldoun a profondément analysé 
les raisons de cette décadence : « L’injustice, écrit-il (Al 
Moukaddima L I chap. 3) détruit la civilisation». « La 
cause de tous les abus, ajoute-t-il, c’est le besoin d’argent 
que l’habitude de luxe entretient chez les gens au pou-
voir». 
Nous devons tous prêcher le retour aux sources, qui ne 
doit pas être un retour aux rites, mais un retour à la vie 
plénière de l’Islam matinal, ferment à la fois de vie inté-
rieure et d’action libératrice. 

A SUIVRE

1 - Se dit des régimes politiques non démocratiques, 
dans lesquels les pouvoirs exécutif, législatif et judi-
ciaire sont concentrés entre les mains d’un petit 
nombre de dirigeants.  

2  - Il s’agit des juifs et des chrétiens et en général 
tous ceux qui se réclament de posséder un livre révélé.

1RE PARTIE
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NOUVELLE AGRESSION SIONISTE 

T
éhéran s’attendait depuis quelques jours à des raids 
sionistes. Selon les premières informations, aucun 
site nucléaire iranien ou des plateformes pétrolières et 

gazières n’ont été ciblés. Le quartier général de la défen-
se aérienne iranienne a indiqué avoir réussi à contrer une 
attaque sioniste avec des « dégâts limités », a rapporté 
l’agence de presse Tasnim. 
« Le système intégré de défense aérienne du pays a inter-
cepté et contré cette attaque, mais certaines zones ont subi 
des dégâts limités », rapporte l’agence. « Une enquête est 
en cours », a-t-elle ajouté. 
D’après Tasnim, les forces sionistes ont ciblé hier à l’au-
be des sites militaires à Téhéran et dans les provinces du 
Khouzestan et d›Ilam, malgré les avertissements préa-
lables de l’Iran demandant à l’entité sioniste d’éviter 
toute action risquée.  La télévision d’Etat iranienne avait 
fait état dans la nuit de vendredi à samedi de « fortes 
explosions » près de Téhéran, tandis que plusieurs médias 
locaux évoquaient de « fortes détonations » dans la capi-
tale iranienne. Des sources officielles ont indiqué que ces 
explosions sont dues à des tirs de la défense aérienne ira-
nienne. On annonce également la mort de deux soldats 
iraniens touchés par ces bombardements, sans aucune 
autre précision. Le ministère iranien des Affaires étran-
gères a déclaré que « l’Iran condamne les frappes sio-
nistes contre son territoire et a le droit et le devoir de se 
défendre contre les actes d’agression étrangers ». Le chef 
de la diplomatie iranienne, Abbas Araghchi, a cité la 
« base du droit inhérent de légitime défense qui figure à 
l’article 51 de la Charte des Nations unies ». Les médias 
locaux et des sources proches du Corps des gardiens de la 
révolution islamique (CGRI) ont souligné que l’opération 
de l’entité sioniste est un échec. 
Alors que l’entité sioniste a tenté de faire croire qu’au 
moins 20 sites militaires ont été ciblés lors d’une opéra-
tion en trois phases, la partie iranienne a rejeté ces affir-
mations les qualifiant d›« exagération de la propagande 
israélienne ». Elles insistent également auprès des Ira-
niens sur le fait que les dirigeants israéliens ont dirigé 
l’attaque depuis des bunkers. 
Les installations nucléaires et pétrolières avaient été 
considérées comme des cibles possibles de la menace 
israélienne après la riposte iranienne du 1er octobre, ce 
qui constituerait une escalade plus sévère et déclencherait 
une confrontation ouverte dans toute la région. 
Selon de nombreux observateurs, il est essentiel de se rap-
peler que la présidentielle américaine, qui aura lieu dans 
moins de dix jours, influencera considérablement les poli-
tiques futures de l’Iran et d’Israël, et il semble peu pro-
bable que la Maison Blanche laisse les tensions s’aggra-

ver dans les jours à venir. 
 
VIVES CONDAMNATIONS 
Le ministère russe des Affaires étrangères s’est inquiété 
d’une « escalade explosive », appelant les parties à la 
retenue. La Syrie a dénoncé « l’agression israélienne » 
nocturne, disant soutenir « le droit légitime de l’Iran à se 
défendre ». Le Hamas a condamné « avec la plus grande 
fermeté » l’agression israélienne qui a visé des cibles 
militaires en Iran. Ces frappes sont « une violation fla-
grante de la souveraineté iranienne et une escalade qui 
menace la sécurité de la région », a indiqué dans un com-
muniqué la formation palestinienne. Le Pakistan a 
« condamné » aussi les attaques de l’entité sionistes sur 
des cibles militaires en Iran, faisant porter « l’entière res-
ponsabilité de l’escalade et de l’extension du conflit » à 
Israël. 
L’Arabie saoudite a également condamné l’agression 
israélienne contre l’IRAN, mettant en garde contre toute 
extension du conflit dans la région. 
La Turquie a appelé aussi à « mettre fin à la terreur créée 
par Israël dans la région » et « condamné » l’agression 
contre l’Iran. La France a appelé « à s’abstenir de toutes 
escalade et action susceptibles d’aggraver le contexte 
d’extrême tension » au Moyen-Orient. 
La Maison Blanche s’est rangée su côté de l’entité sionis-
te qualifiant l’agression contre l’Iran de « manœuvres 
d’autodéfense » et sommant Téhéran de « cesser ses 
attaques contre Israël afin que ce cycle de combats puisse 
se terminer sans nouvelle escalade. » Idem pour le chan-
celier allemand Olaf Scholz qui a « mis en garde Téhéran 
contre toute escalade ». « Mon message à l’Iran est clair: 
il ne faut pas que les réactions massives d’escalade conti-
nuent. Cela doit cesser maintenant. C’est alors que s’ou-
vrira la possibilité d’une évolution pacifique au Proche-
Orient », a-t-il dit dans un message posté sur X. 

Hachemi B. 

 
 
 

RIPOSTE ATTENDUE DE L’IRAN 
L’entité sioniste a lancé dans la nuit de 
vendredi à samedi une attaque contre 

plusieurs positions et sites militaires en 
Iran. Ce à quoi le ministère iranien des 

Affaires étrangères a déclaré que 
« l’Iran condamne les frappes sionistes 

contre son territoire et a le droit et le 
devoir de se défendre contre les actes 

d’agression étrangers ».

AUPRÈS  du Financial Times, dans un article publié le 
25 octobre, le président du Conseil européen Charles 
Michel a estimé que le sommet des BRICS à Kazan 
montrait qu’il était temps pour l’UE d’arrêter de «donner 
des leçons aux autres» et de commencer à faire preuve 
«de respect» envers les pays en développement. La parti-
cipation de partenaires de Bruxelles au sommet des 
BRICS de Kazan montre qu’il est temps pour l’Union 
européenne d’arrêter de «donner des leçons aux autres» 
et de commencer à faire «preuve de respect», a déclaré 
au Financial Times (FT) le chef du Conseil européen, 
Charles Michel. «Nous sommes convaincus de savoir ce 
qui est bien et ce qui est mal. Et nous ne faisons pas d’ef-
fort, du moins pas pour comprendre les raisons pour les-

quelles [les autres pays] pensent différemment. Au 
niveau européen [...] il y a un réflexe qui se rapproche de 
la forme d’un cours magistral», a déclaré le responsable 
européen dans cet entretien publié le 25 octobre par le 
quotidien britannique. Charles Michel a notamment com-
menté la participation de la Turquie, de l’Égypte ainsi 
que des Émirats arabes unis à ce sommet organisé en 
Russie. Selon le chef du Conseil européen, si ces pays, 
qui entretiennent des liens économiques et pour certains 
militaires étroits avec l’Occident, «ont fait le choix de 
venir à Kazan, c’est qu’ils ont voulu envoyer un signal 
au reste du monde». L’UE devrait faire preuve de plus 
«de respect», estime Michel Charles Michel a également 
estimé que l’UE devait faire preuve de «plus de respect» 

à l’égard des pays en développement, «avec lesquels l’or-
ganisation avait signé des accords de coopération straté-
gique, commerciale ou politique, si elle voulait lutter 
contre les efforts chinois et russes d’étendre leur influen-
ce en Afrique, en Amérique latine et en Asie du Sud-
Est», a relaté le FT. «Les mots que nous utilisons sont 
vraiment désobligeants parce que nous donnons l’impres-
sion d’être un joueur sur le terrain et en même temps un 
arbitre», a également déclaré Charles Michel. Le XVIe 
sommet des BRICS s’est tenu à Kazan du 22 au 24 
octobre. Les dirigeants de 22 pays y ont participé. Au 
total, des délégations de 36 pays ont été envoyées à cet 
événement. R. I.

SELON CHARLES MICHEL 
«L’UE doit arrêter de donner des leçons aux autres»  

L’ALGÉRIE 
CONDAMNE  
AVEC FORCE  
L’ALGÉRIE  a condamné avec force les 
attaques militaires menées par l’entité sionis-
te contre la République islamique d’Iran, 
exprimant sa solidarité avec les Iraniens 
suite à cette odieuse agression en violation 
flagrante de la charte des Nations Unies, a 
indiqué, hier, un communiqué du ministère 
des Affaires étrangères et de la Communauté 
nationale à l’étranger. 
«L’Algérie condamne avec force et dénonce 
avec fermeté les attaques militaires menées 
à nouveau par l’armée d’occupation israé-
lienne contre la République islamique 
d’Iran, tout en exprimant sa solidarité avec 
les frères en Iran suite à cette odieuse agres-
sion qui constitue une atteinte éhontée à la 
souveraineté de leur pays et une violation 
flagrante de la charte des Nations Unies et 
des principes du droit international», lit-on 
dans le communiqué. 
L’Algérie a également rappelé «la responsa-
bilité qui incombe à la communauté interna-
tionale pour réfréner l’occupation israélien-
ne et faire cesser son escalade multiforme et 
tous azimuts au Moyen-Orient, une région 
plongée par cette occupation dans une infi-
nie spirale d’insécurité et d’instabilité», 
selon le communiqué.     

H. B.
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D
ans une déclaration à la presse, le pré-
sident de l’association des randon-
neurs de Miliana, Bengoufa Benyou-

cef, organisateur de l’évènement, a indiqué 
que la 4e édition de la randonnée pédestre 
de 7 km, qui a lieu dans la forêt de Châai-
ba, se veut « une campagne de sensibilisa-
tion contre le cancer du sein ». 
Il a ajouté que plusieurs médecins spécia-
listes étaient intervenus lors de cette mani-
festation à laquelle des femmes malades du 
cancer et leurs familles ont participé « pour 
souligner l’importance du dépistage préco-
ce pour lutter contre la maladie ». 
De son côté, Dr Makrachi El Hadj, prési-

dent de l’association El-Fedjr d’aide aux 
personnes atteintes de cancer de Blida, a 
déclaré que par cette randonnée « nous 
exprimons notre solidarité avec les femmes 
atteintes du cancer du sein ». 
Il a souligné que des femmes malades « ont 
complètement guéri de la maladie », met-
tant à cette occasion l’accent sur l’efficaci-
té du dépistage précoce. 
Pour sa part, Dr Azaizia Youcef, chef de 
service de la prévention à l’établissement 
public de santé de proximité (EPSP) de 
Boumedfaa, a salué «le rôle important des 
associations dans l’aide et le soutien des 
malades cancéreux ». 

Dr Ouahiba Bouhraoua, une praticienne de 
Ain Defla, a expliqué, quant à elle, que la « 
randonné rose » est une rencontre « entre 
les médecins et les malades », relevant que 
« c’est une façon de les soutenir et leur dire 
qu’elles ne sont pas seules face à la mala-
die ». 
La randonnée rose, organisée en collabora-
tion avec l’association des médecins spé-
cialistes d’Ain Defla (Amsad), a été suivie 
par une opération de reboisement symbo-
lique à laquelle les randonneurs ont pris 
part aux côtés des agents forestiers de 
Miliana et de Hammam Righa. 

R. R.

RENCONTRE DE SENSIBILISATION À ADRAR 

Nécessité de soutenir les femmes 
atteintes de cancer 

LA NÉCESSITÉ  d’apporter un soutien 
psychologique aux femmes atteintes de 
cancer du sein pour améliorer leur état, a 
été soulignée par les participantes à une 
rencontre de sensibilisation sur la préven-
tion de cancer du sein, organisée à Adrar, 
ont fait savoir, avant-hier, des organisa-
teurs. 
Lors de cette rencontre, organisée jeudi en 
coordination avec les services de la direc-
tion locale de la Santé, la cellule de solida-
rité de proximité et le Croissant rouge algé-
rien, et animée par des médecins spécia-
listes, les intervenantes ont mis en avant 
l’importance du dépistage précoce du can-
cer du sein chez les femmes âgées de plus 

de 40 ans, rappelant intérêt d’effectuer un 
auto-examen (palpation) mensuel des 
seins. Les participants ont également pro-
posé aux femmes psychologues et méde-
cins spécialistes du Centre anti-cancer 
(CAC) d’Adrar et d’autres structures de 
santé de sensibiliser sur l’importance de 
l’alimentation saine et bien équilibrée pour 
éviter de contracter cette maladie dange-
reuse. Dans ce contexte, il a été aussi 
recommandé la sensibilisation sur l’impor-
tance du dépistage précoce, notamment 
dans les zones reculées, la pratique réguliè-
re d’activités physiques pour diminuer le 
risque de cette pathologie. Il s’agit aussi de 
consulter des médecins sur les examens 

périodiques et les facteurs personnels qui 
augmentent le risque, ainsi que de veiller à 
entamer les soins dès la détection de chan-
gements anormaux pour d’augmenter les 
chances de guérison, ont-ils soulignés. En 
marge de cette rencontre organisée à l’Eco-
le supérieure d’agriculture saharienne 
d’Adrar, des consultations volontaires sur 
le dépistage précoce du cancer du sein ont 
été initiées au profit des étudiantes de 
l’école. 
Des consultations similaires ont été organi-
sées dans les résidences universitaires des 
filles de la wilaya, menées par un personnel 
médical et des psychologues, ont indiqué 
les organisateurs. R. R.

CÉLÉBRATION DE LA 
JOURNÉE NATIONALE 
DE L’ARBRE À EL-
MEGHAÏER 
Lancement du 
reboisement de 5000 
arbustes 
UNE CAMPAGNE  de plantation de 
5000 arbustes a été lancée dans la 
wilaya d’El Meghaïer, dans le cadre de 
la célébration de la Journée nationale 
de l’arbre, le 25 octobre, ont annoncé 
avant-hier, des services de la Conserva-
tion des forêts de la wilaya. 
Cette importante opération environne-
mentale, lancée par les autorités de la 
wilaya et qui ciblera plusieurs régions 
de la wilaya, avec la contribution des 
secteurs des forêts et de l’environne-
ment, ainsi que des acteurs de la socié-
té civile, s’inscrit dans le cadre des 
efforts visant à préserver l’environne-
ment et ancrer la culture du boisement 
dans la société, au regard de l’impor-
tance écologique de telles actions, a 
fait savoir la même source. 
Elle a également précisé que dans un 
premier temps, 1000 arbustes seront 
plantés dans la commune d’El- 
Meghaïer, soulignant que l’opération se 
poursuivra dans plusieurs collectivités 
de la wilaya. 
Dans ce contexte, une autre opération 
est projetée au cours de l’actuelle sai-
son de boisement, qui ciblera la planta-
tion de 100.000 arbustes, dont 70 000 
brise-vent au niveau des exploitations 
agricoles et 30 000 grenadiers, ont 
révélé les services de la Conservation 
des forêts. 
L’opération sera supervisée par les ser-
vices de la Conservation des forêts de 
la wilaya d’El Meghaïer, ont fait savoir 
les mêmes services. 

R. R. 
  
RÉSEAU DE 
DISTRIBUTION DE GAZ 
NATUREL À TLEMCEN 
Près d’une cinquantaine 
foyers raccordés 

A L’OCCASION  des festivités commé-
morant le 70e anniversaire du déclen-
chement de la glorieuse guerre de libé-
ration, pas moins de 50 foyers ont été 
raccordés, hier, au réseau de distribu-
tion de gaz naturel, dans la wilaya de 
Tlemcen, en présence des autorités de 
la wilaya et la famille révolutionnaire. 
L’opération a porté sur 50 foyers au 
village El Farch, dans la commune de 
Sebdou, à travers la réalisation du 
réseau du gaz sur une longueur de 539 
mètres, selon les explications fournies 
par les représentants de la société de 
distribution de l’électricité et du gaz de 
l’ouest à Tlemcen. 
La cérémonie a porté également sur la 
mise en service de quatre forages d’eau 
dans la commune de Tlemcen, trois 
autres forages à Beni Mester et un 
autre à Mansourah. Ces forages per-
mettront d’augmenter le quota à 7.700 
m3 d’eau potable par jour au niveau du 
grand groupement urbain de Tlemcen 
(Tlemcen, Mansourah et Chetouane), a 
indiqué à l’APS la directrice de wilaya 
des ressources en eau Ould Yarou 
Ghouali. 
Le programme de commémoration de 
cet anniversaire a permis aussi de 
rendre visite au Moudjahid Benziane 
Abdelkader et à la famille du Moudja-
hid défunt Sahi Omar, dans la commu-
ne de Sebdou, du Moudjahid Halmoudi 
Sayah, la famille du Chahid Cherifi 
Mohamed, dans la commune d’El Gor 
et la baptisation du groupe scolaire de 
la commune d’El Gor au nom du Cha-
hid Mezouar Mohamed, dont la famille 
a été honorée.  

R. R. 
  

LUTTE CONTRE LE CANCER DU SEIN À AIN DEFLA 

Une randonnée rose  
pour sensibiliser  

En vue de sensibiliser sur l’efficacité du dépistage précoce dans la lutte contre le cancer du sein, la  
4e édition de la « randonnée rose » a été organisée avant-hier, dans la commune de Hammam Righa, 

dans le Nord-est d’Ain Defla, a fait savoir Bengoufa Benyoucef, président de l’association des 
randonneurs de Miliana
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VALORISATION ET SAUVEGARDE DU PATRIMOINE 

Mme Mouloudji dévoile des mesures pour les sites 
historiques d’Oran et la gestion du parc de l’Ahaggar 

La ministre de la Culture et des Arts, Soraya Mouloudji a passé en revue, en fin de semaine à Alger, une série de mesures visant la 
sauvegarde, la valorisation et l’exploitation du patrimoine culturel de la wilaya d’Oran, à l’instar de la vielle ville de Sidi El Houari, du Ksar 

El Bey, de la Mosquée du Pacha, des abris de la Seconde guerre mondiale et du Musée de l’Emir Abdelkader.

L
ors d’une plénière à l’Assemblée 
populaire nationale (APN) consacrée 
aux questions orales, Mme. Mouloudji 

a indiqué, en ce qui concerne la restaura-
tion des sites historiques de la wilaya 
d’Oran, s’être enquise lors de sa dernière 
visite à Oran, du lancement des projets de 
différents sites historiques tels que le Ksar 
El Bey, la Mosquée du Pacha, et les abris 
de la Seconde guerre mondiale. 
Elle a dans ce cadre, fait remarquer que le 
secteur sauvegardé de la vielle ville de 
Sidi El Houari (Casbah d’Oran), a été créé 
en 2015, et qu’en raison de l’urgence de 
l’état dans lequel il se trouvait, le ministè-
re de la Culture et des Arts, en collabora-
tion avec les autorités locales de la wilaya 
d’Oran, a pris en charge l’étude d’élabora-
tion d’un plan permanent de sauvegarde et 
de mise en valeur du secteur sauvegardé 
de la vielle ville de Sidi El Houari, rele-
vant que ce plan «se trouve actuellement 
dans sa deuxième phase d’étude». 
Et d’ajouter dans ce contexte, que les 
mesures adoptées dans cette étude visaient 
à «élaborer le règlement fixant les 
mesures devant être prises au niveau de la 
vielle ville de Sidi El Houari et de tous les 
sites et bâtisses relevant de son territoire, 
y compris les tunnels réhabilités par les 
services de la wilaya et rattachés à l’Offi-
ce national de gestion et d’exploitation des 
biens culturels protégés (OGEBC), pour 
une exploitation économique et une 
ouverture au public. 
Quant au Palais du Bey à Oran, classé 
monument national, il a bénéficié d’une 
étude de suivi pour sa restauration ainsi 
que des travaux urgents pour un montant 
initial de 162 millions de DA. L’étude pré-

liminaire a été finalisée, tandis que les tra-
vaux urgents sont en cours de lancement, 
selon la ministre. 
La Mosquée du Pacha, a également béné-
ficié d’une étude pour sa restauration, 
pour une enveloppe financière de 10 mil-
lions de DA. Cette étude est en cours de 
lancement pour une durée de 4 mois. 
Concernant le Musée de l’Emir Abdelka-
der, dont le choix du site a été porté sur le 
mont Murdjadjou, en raison de son altitu-
de, l’étude durera 4 mois. Le cahier des 
charges sera déposé au courant de la 
semaine prochaine, au niveau de la com-

mission sectorielle des marchés pour 
approbation. 
Par ailleurs, le site historique des abris de 
la Seconde Guerre mondiale a été ouvert 
au public après son raccordement à l’élec-
tricité et la sécurisation de son entrée par 
les services de la wilaya, a ajouté la 
ministre. 
Sur la gestion du parc national de l›Ahag-
gar, la ministre a précisé qu’après la pro-
motion de certains daïras en wilayas, 
notamment celles situées sur les frontières 
des territoires des parcs culturels, «néces-
site la création de départements opération-

nels dits «structures hors siège», ce qui 
contribuera sans aucun doute à améliorer 
la gestion de ces vastes régions, en pre-
nant des décisions adéquates et efficaces 
pour la protection, la préservation et la 
valorisation du patrimoine culturel et 
naturel. 
Elle a ajouté que le parc national de 
l›Ahaggar est actuellement géré par une 
direction à Tamanrasset et trois départe-
ments opérationnels à Tamanrasset, Idles 
et In Salah, en sus de plus de 50 postes de 
contrôle et de surveillance répartis en 
fonction de l’importance du patrimoine se 
trouvant dans les différents sites et vil-
lages, couvrant les territoires de 11 com-
munes des wilayas de Tamanrasset, d’In 
Guezzam et de Bordj Badji Mokhtar. Elle 
a également évoqué une série de mesures 
pour renforcer la gestion administrative du 
Parc. Par ailleurs, concernant l’annexe de 
l’école régionale des Beaux-arts à Sétif, 
qui dépend de la wilaya de Batna, et son 
placement sous la tutelle de la direction de 
la Culture et des Arts de la wilaya de Sétif, 
Mme Mouloudji a indiqué que «les ser-
vices du ministère ont entamé les procé-
dures légales en vigueur en vue de trans-
former l’annexe en une école régionale, à 
travers l’élaboration d’un dossier tech-
nique et la préparation d’un projet de 
décret exécutif, actuellement à un stade 
avancé d’étude, devant les autorités com-
pétentes». 
Elle a ajouté que cette école «dispose des 
capacités nécessaires pour devenir un pôle 
de formation en beaux-arts destiné à 
accueillir les talents de la wilaya de Sétif 
et des wilayas voisines». 

R. C.

FORUM INTERNATIONAL SUR KATEB YACINE À GUELMA 

« Nedjma et le théâtre populaire », thème de la 11ème édition
LES DEUX CYCLES  de Kateb Yacine, 
Nedjma et le théâtre populaire, conver-
gences, divergences et influences›› consti-
tue le thème du 11ème Forum internatio-
nal sur Kateb Yacine (1929-1989), qui se 
tient à Guelma depuis samedi 26 et se 
poursuivra jusqu’au 28 du mois d’octobre 
en cours. 
Le président du comité d’organisation, Ali 
Abbassi, président de l’Association pour 
la promotion du tourisme et de l’anima-
tion culturelle dans la wilaya de Guelma, 
initiatrice de l’événement, a précisé que le 
thème de cette nouvelle édition du forum, 
abrité par le Centre culturel islamique 

Moubarak-Boulouh, a été choisi par le 
conseil scientifique de la rencontre ‹’en 
raison de la puissance des œuvres litté-
raires et théâtrales de Kateb, et leur capa-
cité à exprimer la réalité des classes popu-
laires et à maîtriser le discours social››. 
Le thème du forum sera débattu à travers 
la présentation de 17 communications de 
chercheurs et de spécialistes étrangers, 
issus d’universités et d’instituts spéciali-
sés de France, de Tunisie et d’Italie, en 
plus d’enseignants universitaires algé-
riens. 
Selon la même source, les conférenciers 
aborderont en détail l’esthétique artistique 

de l’œuvre Katébienne et feront des lec-
tures symboliques de passages de ‹›Nedj-
ma››, un ouvrage écrit par Kateb Yacine 
au cours d’une étape historique sensible 
après le déclenchement de la Guerre de 
libération nationale. 
Une œuvre marquante combinant l’imagi-
naire et le réel pour ‹’transmettre les 
significations multiples de l’histoire, du 
patriotisme, du sacrifice et de la lutte 
armée pour briser le joug du colonialis-
me», a-t-il souligné, ajoutant que d’autres 
interventions porteront sur les nombreuses 
œuvres théâtrales de Kateb, notamment 
‹’Le cadavre encerclé››, ‹’Le cercle des 

représailles›› et ‹’L’homme aux semelles 
de caoutchouc›› qui relient le texte au 
contexte et font que le théâtre ‹’part du 
peuple pour exprimer le peuple››. 
La nouvelle édition de cet important 
forum international, lancé pour la premiè-
re fois en 2009, coïncide cette année avec 
le 35ème anniversaire de la mort de Kateb 
Yacine, né le 6 août 1929 à Constantine et 
décédé le 28 octobre 1989. 
La rencontre sera ponctuée d’un circuit 
touristique à l’intention des participants et 
d’un tournoi de football de jeunes de 
moins de 16 ans. 

R. C.

SEPTIÈME ART 

Appel aux professionnels à participer aux débats de l’espace 
«Cinéma Market»

LE FESTIVAL  international du cinéma 
d’Alger lance un appel à participation à 
l’événement, «Cinéma Market», un espace 
d’échanges prévu du 25 au 30 novembre 
2024 à l’Office Riad El Feth (OREF) à 
Alger, où l’industrie cinématographique 
algérienne sera passée en revue afin d’éta-
blir un état des lieux du cinéma algérien et 
débattre de ses perspectives à venir. 
Organisé en marge du 12e Festival interna-
tional du cinéma d’Alger (24- 30 

novembre), également domicilié à l’OREF, 
cette rencontre offrira aux professionnels 
du 7e Art des opportunités d’échanges et 
permettra la visite de stands dédiés aux 
entreprises publiques et privées du secteur 
cinématographique algérien. 
Les rayons de l’exposition étaleront les 
différentes productions, équipements et 
services de post-production, de casting et 
autres, dans le but de susciter l’interaction 
et aider à comprendre l’aspect industriel et 

professionnel du cinéma national. 
Cet «événement-diagnostic» constituera 
également une occasion de créer des 
opportunités de coopération et une dyna-
mique particulière dans le domaine, à tra-
vers l’espace «Cinéma Market», qui s’of-
frira aux débats et aux discussions sur les 
défis actuels et les perspectives à venir, 
avec pour but d’assurer une meilleure 
«promotion et mise en valeur de la riches-
se culturelle et artistique du cinéma algé-

rien», explique le communiqué. 
A cet effet, le commissariat du Festival 
international du cinéma d’Alger, informe 
les professionnels du 7e Art, désireux de 
prendre part à cette rencontre que le Site 
Web https://ficinema.dz/le-marche/ est mis 
à leur disposition pour confirmer leur par-
ticipation, précisant que le délai d’inscrip-
tion déjà ouvert, s’étale jusqu’au 31 
octobre 2024. 

R. C.
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LIGUE 1 MOBILIS (6E J)  

Le CSC rejoint le MCA en 
tête, le CRB dans la panade 
Sur sa lancée, le CS Constantine, vainqueur dans le derby de l’Est à domicile face à l’ES Sétif  

(2-1), a rejoint provisoirement le MC Alger en tête du classement du championnat de la Ligue 1 
Mobilis de football, alors que le CR Belouizdad continue sa descente aux enfers en s’inclinant 
sur le terrain du NC Magra (1-0), à l’occasion de la 6e journée, devant se poursuivre samedi.

L
e CSC, auteur de deux succès de 
rang, a réussi à réaliser la passe de 
trois, en s’offrant une équipe de 

l’Entente qui aurait pu prétendre à reve-
nir à la maison avec le point du nul.Le 
transfuge du MC Alger Tahar Fathallah 
a permis au CSC de prendre l’avantage 
tôt dans la partie (6e), avant que Bacha 
ne permette à l’Entente d’égaliser, sur 
un excellent travail individuel (21e). Il 
s’agit du premier but pour l’ancien 
joueur de l’USM Alger, arrivé durant 
l’intersaison à Sétif. Le club constanti-
nois a marqué le but de la victoire peu 
avant la pause, sur une tête de l’atta-
quant Belhocini (40e), qui signe son 
deuxième but personnel, après celui ins-
crit à domicile face au MCA (1-1), lors 
de la 3e journée.Ce match face à l’ESS 
p 
ermet au CSC de purger son sixième et 
dernier match à huis clos, une sanction 
infligée la saison dernière suite aux 
incidents survenus lors du match face à 
l’USM Alger.A l’Est du pays, le CR 
Belouizdad, vice-champion d’Algérie, 
continue de manger son pain noir, en 
s’inclinant chez le NC Magra (1-0). Les 
locaux, auteurs d’un matchs correct, 
sont parvenus à inscrire l’unique but de 
la partir grâce à leur nouvelle recrue 
Djabout (75e).Le Chabab, sans la 
moindre victoire en six matchs joués, 
pourrait se retrouver en position de lan-
terne rouge à l’issue de cette journée, 
alors que le NCM parvient à sortir la 
tête de l’eau en signant son premier suc-
cès depuis le début du nouvel exercice.  
 
 LE PAC N›Y ARRIVE PLUS  
Battue dans le derby du sud samedi der-
nier, en déplacement face à l’US Biskra 
(2-1), la JS Saoura a réussi à réagir 

devant son public en venant difficile-
ment à bout du MC El-Bayadh (1-0). Le 
défenseur Akacem à délivré les siens en 
fin de match d’un coup franc direct 
(87e). La JSS a terminé la partie en 
infériorité numérique après l’expulsion 
de l’attaquant Saâdi dans le temps addi-
tionnel (90e+2)En revanche, le MCEB 
retombe dans ses travers en s’inclinant 
après avoir réalisé deux victoires de 
suite, qui lui ont permis de quitter la 
zone rouge. Le dernier match disputé 
vendredi soir, a mis aux prises le Para-
dou AC et le MC Oran, au stade du 5-
juillet, et s’est soldé sur un score de 
parité (2-2), qui n’arrange pas les 
affaires du Paradou, qui aligne un cin-
quième match sans victoire (3 défaites 
et 2 nuls, NDLR).Le PAC a ouvert le 
score peu avant la mi-temps par Souk-
kou (43e), profitant d’un mauvais déga-
gement du portier oranais Rahmani. En 
seconde période, les Oranais ont réussi 
à égaliser sur un penalty transformé par 
le capitaine Dahar (59e), suite à une 
faute commise en pleine surface par 

Kaâssis sur Benamara .Les locaux ont 
repris l’avantage par le buteur maison 
Boulbina (83e), ce dernier rejoint Dib 
(CSC) en tête du classement des buteurs 
avec 4 buts chacun. Les Oranais ont 
rapidement réagi en égalisant par Bou-
kholda (87e), suite à une faute de main 
du portier du PAC. Un bon point pris 
par le MCO qui confirme son redresse-
ment sous la houlette de son nouvel 
entraîneur malien Eric Sékou Chelle En 
ouverture de cette journée, le MC Alger, 
a été tenu en échec jeudi soir à domici-
le face à l’Olympique Akbou (0-0), au 
stade olympique du 5-juillet. Les atta-
quants du «Doyen» ont buté sur une 
solide défense d’Akbou qui a su préser-
ver le précieux point jusqu’au sifflet 
final.Il s’agit d’un coup d’arrêt pour le 
champion d’Algérie en titre, qui  
restait sur deux victoires de rang. De 
leur côté, les joueurs de l’entraîneur 
tunisien Moez Bouakaz parviennent à 
réagir après avoir été accrochés lors de 
la précédente journée, à domicile face à 
l’ASO Chlef (0-0).

QUALIF’S-CAN2025  

Les dates des matchs contre la Guinée 
équatoriale et le Liberia connues (FAF)

LA FÉDÉRATION  algérienne de foot-
ball (FAF) a dévoilé les dates des deux 
dernières rencontres des Verts contre 
respectivement la  Guinée équatoriale 
et le Liberia, comptant pour les cinquiè-
me et sixième journées des qualifica-
tions à la Coupe d’Afrique des Nations 
CAN 2025, groupe E. Ainsi, la ren-
contre Guinée équatoriale -Algérie 
comptant pour la cinquième journée du 
groupe (E) des qualifications de la 

CAN 2025, aura lieu le jeudi 14 
novembre 2024 à l’Estadio de Malabo. 
Le coup d’envoi est programmé à 
14h00 (heure locale).D’autre part,  le 
match Algérie - Libéria, comptant pour 
la sixième et pénultième  journée du 
groupe (E) des qualifications de la 
CAN 2025, se déroulera le dimanche 17 
novembre 2024 au stade Hocine Aït 
Ahmed de Tizi-Ouzou à 17h00.Les  
Verts (12 points) ont scellé leur qualifi-

cation à deux journées de la fin, dans un 
groupe qu’ils ont totalement dominé, 
devant la  Guinée-équatoriale (7 pts) et 
le Togo (2 pts ), alors que le Libéria 
ferme la marche (1 pt).Les deux pre-
miers des 11 groupes des éliminatoires 
seront qualifiés pour  
la phase finale de la CAN 2025 (21 
décembre 2025-18 janvier 2026), alors 
qu’un seul pays se qualifiera pour le 
tournoi final dans la poule du pays hôte.  

(GR:E-5e JOURNÉE) GUINÉE ÉQUATORIALE- ALGÉRIE LE  

Béninois Louis Houngnandande au sifflet
UN QUATUOR  d’arbitres béninois sous 
la conduite de Djindo Louis Houngnan-
dande, dirigera la rencontre Guinée 
équatoriale -Algérie comptant pour la 
cinquième et avant dernière journée du 
groupe (E) des qualifications de la 
Coupe d’Afrique des Nations CAN 
2025, prévue le jeudi 14 novembre 

2024 à l’Estadio de Malabo.Le direc-
teur de jeu Houngnandande, sera assis-
té de ses deux compatriotes,  
Eric Aymar Ulrich Ayimavo (1er assis-
tant) et Koudogbo Augustin Kougbe-
mede (2e assistant). Le quatrième 
arbitre est Issa Mouhamed.C’est le 
même quatuor d’arbitres qui avait offi-

cié le match aller entre l’Algérie et la 
Guinée équatoriale (2-0), disputé le 5 
septembre dernier au stade Miloud 
Hadefi d’Oran pour le compte de la pre-
mière journée des qualifications de la 
CAN 2025. Les deux buts algériens 
avaient été inscrits par Aouar (70e) et 
Gouiri (90e+5e) 

ELIMINATOIRES CAN 2025 
(U20) 
La sélection algérienne  
en stage à Blida  
LA SÉLECTION  nationale des moins de vingt ans 
(U20) a entamé vendredi un stage de préparation à 
Blida, dans le cadre des préparatifs pour le tournoi 
UNAF U20, qualificatif à la Coupe d’Afrique des  
Nations 2025 de la catégorie, a indiqué samedi la 
Fédération algérienne de football (FAF).Ce regrou-
pement se poursuivra jusqu’au 30 octobre.Le sélec-
tionneur national, Yacine Manaa a convoqué 24 
joueurs pour un programme d’entraînement inten-
sif, avec parfois deux séances par jour, selon la 
même source. Lors de cette première journée 
de stage, les joueurs ont effectué une  
séance de décrassage sur la piste d’athlétisme du 
stade Mustapha-Tchaker de Blida, précise  la 
FAF.Pour rappel, la sélection algériennes (U20) 
avait effectué un précédent stage de préparation du 
5 au 14 octobre 2024 à Alger, ponctué par deux 
matchs amicaux contre son homologue maurita-
nienne les 9 et 13 octobre au stade Mustapha Tcha-
ker de Blida. Les deux sélections avaient fait match 
nul (2-2) lors de la première rencontre. Les Verts 
ont remporté la deuxième manche (2-0) grâce aux 
buts de Kohili Ben Ahmed à la 53e minute de jeu et 
Rayan Jawad Kolli (57e).La sélection algérienne 
entamera le tournoi de l’UNAF, prévue en Egypte 
du 14 au 26 novembre2024,  face à son homologue 
égyptienne, le dimanche 17  novembre, à Suez 
(Egypte), selon le tirage au sort du calendrier du 
tournoi.L’équipe nationale sera opposée ensuite au 
Maroc, le mercredi 20 novembre, avant de défier la 
Tunisie, le samedi 23, puis la Libye, le 26 mardi du 
même mois.Les deux premiers seront qualifiés pour 
la phase finale de la CAN, dont le pays organisateur 
n’a pas encore été désigné. 

 
LANCEMENT DE LA 
FORMATION FIFA- FAF DES 
FORMATEURS 
D’ENTRAINEURS 
LA FÉDÉRATION   algérienne de football (FAF), en 
collaboration avec la Fédération internationale de 
football (FIFA), organise du 26 au 30 octobre à 
Alger, un programme de formation destiné aux  
formateurs algériens, indique l’instance fédérale 
sur son site officiel.Ce programme a pour but de 
mettre à jour les connaissances et les méthodes 
pédagogiques des formateurs d’entraîneurs. Ces 
derniers auront ensuite pour mission de transmettre 
leur savoir aux instructeurs non concernés par ce 
stage, précise la même source.Cette formation per-
mettra aux formateurs de partout dans le monde, 
d’apprendre un contenu standardisé de manière 
interactive. Elle va également améliorer la qualité 
de la formation des entraîneurs en Algérie, conclut 
le communiqué de la FAF. 
 
ELECTIONS DE LA CAF : 
MOTSEPE ACCEPTE DE 
BRIGUER UN DEUXIÈME 
MANDAT 
LE PRÉSIDENT  de la Confédération africaine de 
football (CAF),  Patrice Motsepe, « a accepté fina-
lement» de briguer un deuxième mandat à la tête de 
l’instance continentale, à l’occasion des prochaines 
élections prévues en mars 2025, a indiqué la CAF 
vendredi dans un communiqué publié sur son site 
officiel.» Suite aux demandes de nombreux prési-
dents d’Associations Membres de la CAF, de prési-
dents d’Unions Zonales et d’acteurs clés, le Prési-
dent de la CAF, Dr Patrice Motsepe, a finalement 
accepté de se porter candidat à l’élection présiden-
tielle de la CAF prévue en mars 2025», précise la 
même source.L’annonce de la candidature du diri-
geant sud-africaine intervient trois jours après la 
tenue de la 46e Assemblée Ordinaire de la CAF, 
mardi à Addis-Abeba (Ethiopie).Motsepe (62 ans) 
avait été élu à la tête de la CAF le 12 mars 2021, par 
acclamation, lors de la 43e assemblée générale de 
l’instance africaine, alors qu’il était candidat 
unique. Le Sénégalais Augustin Senghor, le Mauri-
tanien Ahmed Yahya, et l’Ivoirien Jacques Anou-
ma, avaient retiré leur candidature, pour se ranger 
derrière celle de MotsepeLe propriétaire du club 
sud-africain de Mamelodi Sundowns, avait succédé 
au Malgache Ahmad Ahmad, suspendu de ses fonc-
tions à l’été 2019, avant la fin de son mandat pour 
plusieurs violations éthiques.Motsepe est le 8e pré-
sident de l’histoire de la CAF.  
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CHAMPIONNATS DU MONDE JUNIORS DE BOXE 

Les Algériens fixés sur leurs 
adversaires  

Les six boxeurs algériens engagés aux championnats du monde juniors, prévus du 26 octobre au 2  
novembre au Colorado aux Etats-Unis, sont désormais fixés sur leurs adversaires, à l’issue du tirage au sort 

effectué vendredi soir au Pueblo Convention Center.Dans la catégorie des moins de 50 Kg, Riyadh 
Mohamed-Meziane, débutera le mondial face à l’Allemand Mohamed Al Manouchi, pour le compte des 

huitièmes de finale.

E
n cas de victoire, l’Algérien sera opposé 
au Thaïlandais Phanuwat Punnakorn.De 
son côté, Mohamed Abdessamed 

Yahiaoui (-55 kg), exempté du premier tour, 
montera sur le ring à partir des huitièmes de 
finale face au vainqueur du combat opposant 
l’Australien Jacob Freind à l’Indien Krrish 
Pal. En cas de succès, l’Algérien affrontera, 
pour le compte des quarts de finale, le vain-
queur du combat opposant le Britannique 
Joseph Turner au Thaïlandais Kangpi 
Bokhunthod.Le boxeur Ilyas Akram Laali (-
65 kg) effectuera son entrée en lice à partir 
des 8es de finale, en défiant le Lituanien 
Emmanuils Sidorenko. En cas de victoire, il 
affrontera le victorieux du combat opposant 

l’Ukrainien Laksym Nizhensky au Suédois 
Saïd Mamergov, pour le compte des quarts 
de finale. Pour leur part, Mustapha Abdou (-
75 kg) et Tarik Benhaddad (-90 kg), croise-
ront les gants respectivement avec les repré-
sentants de la République Tchèque, Frantisek 
Martin Rusnak et de la Corée du Sud, Sangin 
Park, pour le compte des quarts de 
finale.L’Algérie prend part au rendez-vous 
du Colorado, organisé par la nouvelle instan-
ce mondiale «World Boxing», avec un effec-
tif composé de six boxeurs, sous la conduite 
des entraîneurs Fratsa Mourad, Bourenane 
Brahim et Arab Hamza. Toutes les fédéra-
tions nationales membres de la World 
Boxing peuvent participer au tournoi qui est 

organisé dans le Colorado à la suite d’une 
procédure d’appel d’offres ouverte. La 
réponse d’USA Boxing a été considérée 
comme la meilleure et a été approuvée à 
l’unanimité par le conseil exécutif de la 
World Boxing.La World Boxing a été lancée 
en avril 2023 et vise à garantir que la boxe 
reste au cœur du mouvement olympique. Le 
7 mai 2024, elle a tenu sa première réunion 
avec le CIO, qui a marqué le début d’une col-
laboration formelle entre les deux organisa-
tions visant à établir une voie pour que la 
boxe reste aux Jeux olympiques.La World 
Boxing compte actuellement 29 fédérations 
nationales membres couvrant les cinq conti-
nents qui participent à la boxe internationale.

Coupe d’Algérie  
de pétanque 
 Les triplettes seniors 
hommes d’Alger et 
Touggourt en filles 
sacrées  
Les triplettes  seniors messieurs 
d’Alger et Touggourt en dames 
ont remporté la Coupe d’Algérie 
de pétanque jeu court triplette, 
disputée durant deux jours à la 
maison de jeunes de Chettia, dans 
la wilaya de Chlef.La triplette 
d’Alger, composée de Boualem, 
Babouni et Imad, s’est imposée en 
finale face à leur adversaire de 
Tlemcen sur le score de 13 à 08. 
La troisième place est revenue à 
l’équipe de Boufatis (Oran).Chez 
les dames, c’est la triplette de 
Touggourt qui s’est adjugée le tro-
phée en battant en finale l’équipe 
d’Alger sur le score de 13 à 09.Le 
titre des cadets garçons a été rem-
porté par l’équipe de Chattia 
(Chlef) vainqueur en finale face à 
l’équipe de Boufarik 13 à 
03.Selon les organisateurs, le 
niveau technique de la compéti-
tion a été jugé «appréciable», 
signalant que les épreuves se sont 
déroulées dans de bonnes condi-
tions et dans une ambiance festi-
ve.Cette manifestation sportive de 
deux jours, organisée par la Fédé-
ration algérienne des sports de 
boules, en collaboration avec la 
Ligue de Chlef de sport de boules, 
a regroupé 76 triplettes en cadets 
et seniors  
masculin et féminin vainqueurs de 
différentes phases de wilayas du 
pays, en plus de triplettes lau-
réates du trophée de la saison pas-
sée.Les vainqueurs ont été récom-
pensés par des trophées et des 
cadeaux, lors de la cérémonie de 
clôture, qui a eu lieu en présence 
des membres de la Fédération 
algérienne des sports de boules et 
de représentants de la direction de 
la Jeunesse et des Sports (DJS) de 
la wilaya de Chlef.  
 
 
Jeux de la solidarité 
islamique  
La 6ème édition du  
6 au 15 août 2025 à 
Ryadh en Arabie 
Saoudite  
La sixième  édition des Jeux de 
la Solidarité islamique se déroule-
ra du 6 au 15 août 2025 à Ryadh 
(Arabie Saoudite), a annoncé la 
Fédération sportive de la Solidari-
té islamique (ISSF) sur ses 
réseaux sociaux.Pour rappel, le 
Cameroun avait été sélectionné au 
départ pour abriter la 6ème édition 
des Jeux de solidarité islamique, 
un évènement sportif multinatio-
nal organisé par la Fédération 
sportive de la solidarité islamique 
(ISSF), créée le 6 mai 1985 à 
Ryadh.Ces jeux représentent le 
deuxième évènement sportif le 
plus populaire après les Jeux 
olympiques en terme de nombre 
de participants. Les quatre pre-
mières éditions se sont tenues suc-
cessivement à la Mecque (Arabie 
saoudite) en 2005, à Téhéran 
(Iran), à Palembang (Indonésie) en 
2013, à Bakou (Azerbaïdjan) 2017 
et à Konya (Turquie) en 
2023.L’Algérie avait participé à la 
5ème édition à Konya avec une 
délégation composée de 147 ath-
lètes dont 36 filles dans 12 disci-
plines, rappellent-on. 

CAN-2024 (DAMES) PRÉPARATION  

 Défaite en amical de la sélection algérienne face 
au Sénégal (24-30)

LA SÉLECTION  algérienne dames de hand-
ball, s’est inclinée face à son homologue 
sénégalaise 24-30 (mi-temps : 13-15), en 
match amical préparatoire disputé vendredi à 
la salle Harcha-Hacène d’Alger, en vue du 
Championnat d’Afrique des nations, prévu 
en RD Congo du 27 novembre au 7 
décembre prochains.Il s’agit de la seconde 
défaite du Sept national face aux Sénéga-
laises, après celle concédée mercredi (19-32, 

mi-temps : 13-15), à la même salle.Les 
coéquipières de Nassima Amrani (Saint-
Etienne Métropole/ France), poursuivront 
leur stage jusqu’au dimanche 27 octobre. 
L’équipe nationale  
avait entamé le 10 octobre un premier stage 
de préparation réservé aux joueuses locales. 
Versées dans la poule A du CAN 2024, les 
handballeuses algériennes, dirigées sur le 
banc par le coach national Riyad Oulmane, 

débuteront leur campagne africaine face au 
Cap Vert (27 novembre), avant d’affronter 
respectivement, l’Egypte (28 novembre), le 
Congo (30 novembre), le Sénégal (1er 
décembre), et le Kenya (3 décembre).Les 
quatre premiers de chaque groupe se quali-
fient pour les quarts de finale, tandis que les 
quatre premiers du classement final seront 
qualifiés pour le Mondial-2025 prévu en 
Allemagne et aux Pays-Bas.  
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Si Microsoft a fait des progrès 
concernant l'affichage aisé de 
nombreuses informations 

concernant son PC (Informations systè‐
me, Gestionnaire des tâches, Para‐

mètres…), Windows 11 est toujours 
incapable d'afficher directement la 
température du processeur (CPU). Il 
faudra donc passer par une solution 
tierce. Il existe divers logiciels capables 

de délivrer cette information, mais 
pour ce tutoriel, nous avons retenu le 
tout simple, portable et gratuit Core 
Temp. 
Comment vérifier la température du 
processeur dans Windows 11 
 
1. Télécharger Core Temp 
Commençons donc par télécharger 
Core Temp. Pour cela, direction la page 
de téléchargement de Core Temps  
 

2. Installer Core Temp 
Lancez l'exécutable téléchargé. Suivez 
les étapes d'installation en cliquant sur 
« Next » à plusieurs reprises et en 
acceptant la Licence Agreement. 
Vous pouvez également choisir le dos‐
sier où installer Core Temp avec le bou‐
ton « Browse ». 
Enfin, il est possible de cocher ou de 
décocher quelques options avant de 
valider l'installation : création d'une 
icône sur le bureau (et celles de jeux…), 
langues supplémentaires et gestion à 
distance. Puis, cliquez sur « Install ». 
 
3. Lancez Core Temp et observez la 
température de votre processeur 
Ne reste plus qu'à lancer Core Temp. La 
température actuelle ainsi que mini‐
mum et maximum s'y affichent tout en 
bas. Le logiciel montre également 
diverses données comme la charge et la 
fréquence de chaque cœur, et propose 
plusieurs options et fonctionnalités 
pour les utilisateurs avancés. 
Voilà, vous pouvez désormais connaître 
en quelques secondes la température 
de votre processeur ! Et il serait 
d'ailleurs temps de revoir la dissipation 
thermique de celui de votre serviteur… 
64 °C semble assez élevé pour un PC 
inactif. 

TECH

Comment vérifier la température du 
processeur Dans Windows 11 

Comment utiliser Personal 
Voice dans iOS 17 

iOS 17 inaugure une toute nouvelle 
option d'accessibilité. Celle‐ci vous 
permet de créer un clone vocal qui sera 
utilisé dans les outils de transcription 
intégrés au système d'exploitation.  
On vous explique comment synthétiser 
votre voix, et comment l'utiliser au 
quotidien. 
Avec iOS 17, Apple propose de très 
nombreux réglages d'accessibilité pour 
permettre aux utilisateurs atteints de 
handicap de se servir de leur iPhone au 
quotidien. La nouvelle mise à jour 
majeure, disponible depuis le lundi 18 
septembre sur une large gamme 
d'iPhone, met à disposition un nouveau 
réglage utilisant l'intelligence artificiel‐
le pour vous permettre de réaliser une 
voix synthétique ressemblant à votre 
véritable voix.  
Cette option s'adresse notamment aux 
utilisateurs atteints d'une maladie leur 
retirant l'usage de la parole, comme la 
maladie de Charcot. Dans ce tutoriel, 
nous allons vous expliquer comment 
réaliser une copie synthétique de votre 
voix, mais aussi comment l'utiliser 
dans votre quotidien pour communi‐
quer plus facilement avec vos proches 
ou des inconnus. 
 
Comment créer une voix  
personnalisée avec Personal  
Voice ? 
1. Accédez à la section "Accessibilité" 

dans l'application "Réglages" de votre 
iPhone 
Pour accéder à l'option « Personal 
Voice », vous devez tout d'abord vous 
rendre dans l'application Réglages de 
votre iPhone. Cherchez ensuite la sec‐
tion Accessibilité, cliquez dessus, puis 
enfin, cliquez sur « Voix personnelle ». 
2. Créez une voix personnelle 
Pour créer une voix personnelle, il 
vous suffit de cliquer sur l'option en 
haut de l'écran et de lancer la procédu‐
re. Il vous faudra vous authentifier au 
préalable avec Touch ID ou Face ID, à 
des fins de sécurité. 
Apple va vous présenter différents 
panneaux d'explications vous indi‐
quant la marche à suivre, mais aussi 
quelques conseils pour obtenir le 
meilleur résultat lors du traitement de 
votre voix. Voix personnelle demande 
la lecture de 150 phrases à haute voix, 
pour obtenir un condensé de toutes les 
intonations et des modulations de voix 
qui vous sont propres, afin que la voix 
synthétique soit réaliste. 
Voix personnelle n'est pas encore prêt 
pour la langue française, et les phrases 
proposées à la dictée sont en anglais. 
Mais la version française devrait arri‐
ver dans les prochains mois et utilisera 
le même type de fonctionnement. 
Lorsque vous êtes prêt, vous pouvez 
commencer. La dictée des phrases 
prend une quinzaine de minutes, alors 
préparez‐vous, et trouvez un moment 
pour ne pas être dérangé ou sollicité 
durant le processus. Vous pouvez don‐
ner un nom à cette voix pour la retrou‐
ver, si d'aventure, vous souhaitez en 
créer plusieurs. 
 
Comment utiliser Personal Voice au 
quotidien ? 
Personal Voice peut être associé à une 
nouvelle fonctionnalité d'accessibilité, 
baptisée « Parole en direct », ou  

« Live Speech » en anglais. Cette  
dernière peut être utilisée dans les 
applications Téléphone, FaceTime, 
mais aussi lorsque vous vous adressez 
à quelqu'un dans la rue ou à un proche. 
Le dispositif se présente sous la forme 
d'une boîte de texte. Il suffit de taper 
votre message, puis de cliquer sur le 
bouton de lecture pour transcrire votre 
texte en message audio. Une voix mas‐
culine française est préenregistrée 
(celle de Siri), et Personal Voice vous 
permet d'utiliser votre voix personnel‐
le créée par intelligence artificielle, 
pour une conversation naturelle. 
 
1. Activez "Parole en direct" dans 
l'application "Réglages" de votre 
iPhone 
Pour activer Parole en direct, rendez‐
vous dans les Réglages de l'iPhone, 
puis cliquez sur « Accessibilité », ensui‐
te « Parole en direct ». Une fois dans 
cette section, cochez le bouton « Parole 
en direct » en haut de la page. Dans la 
rubrique « Voix », cliquez sur « Fran‐
çais (France) » et choisissez la voix 
synthétique créée avec Personal Voice. 
Vous pouvez également paramétrer 
des expressions favorites, qui pourront 
être énoncées en cliquant dessus dans 
Voix en direct. 
 
2. Activer Personal Voice 
Pour activer Voix en direct lors d'une 
conversation, il vous suffit de cliquer 
trois fois de suite sur le bouton latéral 
de l'iPhone, le bouton qui vous sert 
d'ordinaire à mettre votre téléphone 
en veille ou à activer Apple Pay. Le cla‐
vier et un champ de texte apparaissent 
alors à l'écran. Tapez votre texte, puis 
cliquez sur le bouton « Envoyer » pour 
lancer la lecture. Voix en direct est 
accessible à travers l'intégralité du sys‐
tème, même sur l'écran d'accueil ou 
l'écran verrouillé.

OpenAI envisage de 
construire ses propres 
puces pour l'IA 

OPENAI pourrait bien produire elle‐
même une partie de puces dont la 
société a besoin pour faire fonctionner 
ses IA. Pour faire fonctionner ChatGPT, 
DALL.E et les autres services excep‐
tionnels qu'elle a mis au monde, Ope‐
nAI a besoin d'une puissance de calcul 
exceptionnelle.  
Et cette dernière est assurée par les 
meilleures puces de chez NVIDIA, 
comme la H100. Sauf qu'au vu du déve‐
loppement toujours plus rapide de la 
technologie, OpenAI a besoin de tou‐
jours plus de processeurs. Au point 
même d'envisager de se lancer elle‐
même dans l'aventure ! 
 
OpenAI pourrait acheter une société 
spécialisée 
OpenAI a des projets assez exception‐
nels pour les années à venir. Mais si 
l'entreprise à l'origine de GPT‐4 peut 
compter sur des financements d'un 
géant comme Microsoft, elle a aussi des 
besoins en puces pour lesquels elle 
explore de nouveaux horizons, selon 
des informations de Reuters.  
L'agence de presse a en effet eu accès à 
des discussions internes qui évo‐
quaient la possibilité pour l'entreprise 
de produire elle‐même les puces utili‐
sées dans ses infrastructures. Pour ce 
faire, elle réfléchit à l'acquisition d'une 
firme spécialisée dans le domaine, dont 
le nom n'a pas fuité.  
 
Il n'y a pas assez de puces sur le  
marché 
Pour le moment, aucune décision 
importante n'a été prise.  
Mais si OpenAI réfléchit à sortir de son 
domaine de prédilection, c'est moins à 
cause de la dépendance à NVIDIA que 
du fait qu'elle n'arrive pas à trouver 
aisément les volumes de puces néces‐
saires à son développement.

Que ce soit à cause de performances moyennes ou pour vérifier 
s'il serait temps de remettre de la pâte thermique, vous avez 
besoin de connaître la température de votre processeur ? Si 

Windows 11 ne le permet pas directement, cela ne reste 
heureusement pas trop compliqué. 
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Google Cloud et Stack Overflow annoncent  
un partenariat stratégique 

G oogle Cloud et Stack Overflow 
ont annoncé un partenariat 
stratégique qui combine la 

puissance technologique de l’intelligen‐
ce artificielle de Google Cloud avec les 
connaissances approfondies de Stack 
Overflow en matière de développe‐
ment. 
Ce partenariat permettra aux clientes et 
clients de Google Cloud d’accéder à 
Stack Overflow directement dans la 
console Google Cloud et Gemini pour 
Google Cloud. Les développeurs sur 
Stack Overflow pourront également 
s’appuyer sur l’IA de Google Cloud pour 
trouver des solutions de codage plus 
efficacement. 
 
Un partenariat technologique 
« Ce partenariat associe notre platefor‐
me d’IA d’entreprise à la plateforme de 
connaissances des développeurs la plus 
approfondie et la plus populaire dispo‐
nible aujourd’hui », affirme Thomas 
Kurian, PDG de Google Cloud.  
« Google Cloud et Stack Overflow aide‐
ront les développeurs à utiliser plus 

efficacement l’IA dans les plateformes 
qu’ils préfèrent, en combinant les 
vastes connaissances de la communau‐
té Stack Overflow et les nouvelles capa‐
cités d’IA, alimentées par Vertex AI et 
l’infrastructure fiable et sécurisée de 
Google  
Cloud. » 
Le partenariat tire parti des 15 années 
d’expérience de Stack Overflow et des 
outils de développement avancés de 
Google Cloud, notamment ses fonction‐
nalités basées sur l’IA. Ces capacités 
d’IA générative sont alimentées par 
Gemini, le modèle de langage le plus 
récent et le plus performant de Google, 
qui alimente son chatbot d’IA et 
d’autres services. 
« A l’ère de l’IA, Stack Overflow soutient 
que la fiabilité et la précision des bases 
de données sont au cœur de la construc‐
tion des nouvelles solutions technolo‐
giques », souligne Prashanth Chandra‐
sekar, PDG de Stack Overflow. « C’est 

pourquoi des « millions de dévelop‐
peurs à travers le monde viennent sur 
notre plateforme, l’une des rares 
sources d’information de haute qualité 
qui a à cœur de reposer sur sa commu‐
nauté. » 
Des nouveautés prévues pour cette 
année 
La fusion de Gemini pour Google Cloud 
et de la vaste base de connaissances de 
Stack Overflow devrait améliorer la 
productivité et la précision des déve‐
loppeurs. Ces derniers pourront facile‐
ment poser des questions concernant 
leur code et obtenir des réponses 
étayées par les données de Stack Over‐
flow – et ce, sans quitter l’environne‐
ment Google Cloud. 
« Ce partenariat historique et multidi‐
mensionnel axé sur l’IA (...) souligne 
notre engagement commun à libérer la 
créativité des développeurs, à déblo‐
quer la productivité sans sacrifier la 
précision et à mettre en œuvre une IA 

socialement responsable. En réunissant 
les forces de nos deux entreprises, nous 
pouvons accélérer l’innovation dans un 
grand nombre de secteurs », précise le 
PDG de Stack Overflow. 
Les premières intégrations du nouveau 
partenariat entre Stack Overflow et 
Gemini pour Google Cloud seront dispo‐
nibles au cours du premier semestre 
2024. Elles seront présentées plus en 
détail lors de l’événement Google Cloud 
Next, qui se tiendra du 9 au 11 avril pro‐
chain. 

La base de connaissances de Stack Overflow va être ajoutée à pour Google Cloud, permettant 
notamment à plus de 100 millions de développeurs de profiter de l’IA de Google. 

L’IA pourra concurrencer les humains sur la plupart des 
examens d’ici 5 ans, selon le PDG de Nvidia 
Le développement des IA devrait leur 
permettre de concurrencer les êtres 
humains sur des examens auxquels 
elles échouent aujourd’hui, selon Jen‐
sen Huang.  
L’intelligence artificielle générale pour‐
rait bien concurrencer l’intelligence 
humaine d’ici cinq ans.  
C’est en tout cas ce qu’a affirmé Jensen 
Huang, PDG de Nvidia, lors d’un forum 
organisé par l’université de Stanford, 
aux Etats‐Unis. Selon lui, dans les 
années à venir, l’évolution de la techno‐
logie permettra à l’IA de disposer d’une 
conscience de niveau humain, lui per‐
mettant de passer des examens desti‐
nés aux êtres humains. 
 
L’IA générale, concurrente ou  
partenaire ? 
Jusqu’à maintenant, les résultats des IA 
comme ChatGPT à des examens desti‐
nés à des étudiantes et étudiants 
humains étaient aléatoires : si elles ont 
obtenu des résultats supérieurs à la 

moyenne à certains tests d’admission, 
elles ont échoué à divers examens, 
notamment dans le domaine médical. 
Mais Jensen Huang est persuadé que le 
résultat sera différent d’ici cinq ans. 
Le PDG de Nvidia n’est pas le seul à 
s’être exprimé sur le sujet. Sam Altman, 
PDG d’OpenAI, définit l’intelligence arti‐
ficielle générale comme une « technolo‐

gie capable de travailler aux côtés des 
humains sur leur lieu de travail ». Pour 
la société à l’origine de ChatGPT, cette 
technologie propose des « systèmes 
autonomes » permettant « d’augmenter 
l’humain ».  
Quant à Demis Hassabis, PDG de Google 
DeepMind, il prédit l’émergence de l’in‐
telligence artificielle générale dès 2030.

Le « Mode Voiture » de 
Google Maps sur Android 
pourrait disparaître en 
2024 

LES JOURS du « mode voiture » de 
Google Maps semblent comptés. L’en‐
treprise pourrait le rendre obsolète dès 
Mars 2024 sur les appareils Android 
compatibles. Pour les utilisateurs de 
Google Maps qui n’ont pas accès à 
Android Auto, le « mode voiture » est 
une option intéressante pour avoir un 
affichage « tableau de bord ». Ces jours 
sont peut‐être malheureusement 
comptés. 
 
Le « mode voiture » de Google Maps 
a un pied dans la tombe 
Le mode de conduite de Google Maps 
vous permet d’obtenir de l’aide pour 
traiter vos messages, les appels et la 
musique tout en gardant les mains 
libres. Cela passe par la détection du « 
Hey Google », mais aussi l’intervention 
de l’Assistant Google pour vous aider à 
traiter les messages reçus lorsque vous 
conduisez. En observant de plus près le 
dernier fichier APK de l’application 
Google (version 14.52), des lignes de 
code indiquant que « Cette vue dispa‐
raît en février » ont été trouvées.  
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I l y a plus de 10 ans, 
James Howells minait 
déjà des cryptomonnaies 

sur son ordinateur et avait 
réussi à amasser un hono‐
rable stock de 8.000 bitcoins. 
D’une valeur déjà non négli‐
geable d’une cinquantaine de 
milliers d’euros à l’époque, 
alors que la devise était enco‐
re très loin de jouir de son 
engouement actuel, les don‐
nées étaient précieusement 
conservées sur un disque dur 
externe, seul accès du pro‐
priétaire à son compte en 
banque alternatif. Un jour, en 
2013, à la suite d'un malen‐
tendu, sa compagne s’en 
débarrasse en faisant le 
ménage et dépose le sac‐pou‐
belle dans la rue. Les 
éboueurs passent. Le drame 
de sa vie, relate le Daily Mail. 
 
Aiguille (en or) dans une 
botte de foin 
Car quand il découvre la dis‐

parition de son appareil, il 
est évidemment trop tard. Le 
contenu de la benne a déjà 
été déversé dans la décharge 
municipale de Newport, au 
pays de Galles. Une aiguille 
(en or) dans une botte de 
foin. Le début d’une quête 
intense, désespérée, qui 11 
ans plus tard n’a toujours pas 
porté ses fruits, à son grand 
malheur. Un cauchemar 
éveillé d’autant plus que le 
bitcoin a dépassé la barre des 
76.000 euros, son record his‐
torique. Au taux actuel, les 
8.000 bitcoins de James 
valent donc désormais plus 
de... 570 millions d’euros. 
Une ascension fulgurante, 
exponentielle, qui n’en finit 
plus d’alimenter sa frustra‐
tion et sa colère. 
 
“C’est un peu comme si votre 

ballon de foot atterris sait 
chez le voisin...” 

 
Malgré ses multiples tenta‐
tives auprès de la mairie 
locale pour autoriser des 
fouilles de la décharge, géné‐
reuse récompense à l’appui, 
les autorités n’ont jamais 
accédé à ses demandes. Elles 
estiment en effet que l’opéra‐
tion requerrait un trop grand 
investissement, sans garan‐
tie de résultats. Elles mettent 
également en avant des 
contraintes environnemen‐
tales. 
“C’est un peu comme si votre 
ballon de foot atterrissait 
chez le voisin. C’est toujours 
votre ballon. J’ai demandé 
dès le premier jour à le récu‐
pérer mais personne ne m’a 
jamais ouvert la porte en 10 
ans”, confie le trentenaire 
inconsolable. 
À la recherche du trésor 
perdu 
James n’a pas dit son dernier 

mot. Soutenu par un groupe 
d’investisseurs motivés par 
l’appât du gain, l’ingénieur de 
formation avait un temps 
envisagé, en 2022, d’envoyer 
des robots de pointe à la 
recherche du trésor perdu. 
Le Gallois avait exposé un 
plan détaillé du chantier, 
estimé à 10 millions d’euros: 
une fouille minutieuse sur 
trois niveaux, avec des tapis‐
roulants et l’assistance d’une 
IA entraînée à reconnaître le 
disque dur en question, rela‐
te Blick. Le projet n’a finale‐
ment pas abouti. La munici‐
palité maintient sa position. 
“Ils ne veulent plus entendre 
parler de moi et me disent de 
passer à autre chose, mais 
comment peut‐on tourner la 
page? Pourquoi devrais‐je 
abandonner? Tout ce que je 
demande, c’est d’avoir une 
chance de récupérer mon 
bien”, clame‐t‐il.

Le Groenland ne peut 
pas rejoindre la FIFA à 
cause du manque 
d’herbe ! 

Le Groenland faisait partie du Danemark 
en tant que colonie qui avait une autono-
mie limitée. Depuis 1979, le Groenland a 
essayé de développer une plus grande 
autonomie et a tenté d’être reconnu 
comme une vraie nation. C’est pour cela 
que le Groenland s’est focalisé sur le 
sport. Il existe à présent une fédération 
groenlandaise de taekwondo, de badmin-
ton, de handball, de volley-ball, et de ten-
nis de table. Ces fédérations ont acquis 
une pleine adhésion aux Fédérations 
internationales liées à ces sports. 
Cependant, ce n’est pas le cas pour le 
football. En effet, le Groenland n’est pas 
assez vert pour faire partie de la FIFA. Les 
dirigeants de la FIFA affirment que le 
manque d’herbe pour faire des terrains 
gazonnés et les conditions climatiques 
rendent ce sport impraticable dans ce 
pays, et par conséquent la FIFA ne peut 
pas accorder l’adhésion de Groenland. 
 
 
Tous les pandas dans le 
monde sont loués par la 
Chine ! 
Tous les pandas dans le monde sont prê-
tés par la Chine, et quand un bébé Panda 
est né, par accord, il est renvoyé à la 
Chine pour aider à élargir la ressource 
génétique. Les pandas font partie de la 
faune endémique de la chine. La Chine 
détient un «droit» spécial sur les pandas. 
En dehors de la Chine, un grand nombre 
de pandas, majoritairement, des pandas 
géants, peut être vu dans de nombreux 
zoos à travers le monde aux Etats-Unis, 
au Canada, au Mexique, en Espagne, en 
Australie… Mais les pandas ne sont pas 
les propriétés de ces pays. En effet, tous 
les pandas sont prêtés par la Chine. 
Cela a commencé en 1950, lorsque le 
gouvernement de la Chine a commencé à 
distribuer des pandas comme cadeaux à 
d’autres gouvernements. A partir de 1984, 
la Chine a cessé le don des pandas et a 
commencé à les prêter contre une somme 
d’argent. Le prix de location d’un panda 
est de 100.000 dollars par an. Cela inclut 
une condition que tous les petits des pan-
das prêtés seront retournés à la Chine. 
 
 
 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Les deux plaignants, Tina Cavalleri et Mark Glinoga, repro-
chent à Hermès d’avoir mis en place un système incitant les 
consommateurs à acheter des chaussures, des foulards, des 

bijoux et d’autres accessoires, dans l’espoir d’acquérir un 
statut suffisant auprès de la marque pour gagner le droit 

d’acheter un sac Birkin. Les vendeurs ont pour consigne de 
réserver le fameux modèle, inspiré par la chanteuse Jane 
Birkin, aux clients disposant d’un “historique d’achat suffi-

sant”, explique leur plainte, déposée mardi devant un tribunal 
de San Francisco. 

 
Cette pratique viole les lois américaines sur la concur-

rence, argue la plainte. 
Après avoir dépensé des dizaines de milliers de dollars chez 
le sellier-maroquinier, Mme Cavalleri avait pu se procurer le 

fameux sac. Mais lorsqu’elle a contacté le magasin Hermès 
pour en acheter un autre en septembre 2022, on lui a répon-

du qu’il était réservé aux “clients qui ont toujours soutenu 
notre entreprise”, une manière de lui suggérer de faire 

d’autres achats.  
M. Glinoga a lui “tenté à plusieurs reprises” en 2023 “d’ache-
ter un sac Birkin, mais on lui a dit à chaque fois qu’il devait 

acheter d’autres articles et accessoires”. 
 

Pression sur les vendeurs 
Hermès ordonne à ses vendeurs “d’utiliser les sacs à main 

Birkin comme un moyen de contraindre les consommateurs à 
acheter des produits annexes”, dénoncent les plaignants 

dans cette “class action”. Selon eux, les employés reçoivent 
notamment une commission de 3% sur les ventes d’acces-

soires (chaussures, ceintures, bijoux, foulards, etc.), ce qui 
les incite à soutenir ce système. Hermès a lancé son fameux 
modèle Birkin en 1984. Fait à la main, ce sac à main en cuir 

est produit en très petite quantité.

La tragique histoire de 
James Howells, un ingé‑

nieur britannique de 
38 ans, à la recherche 
depuis 10 ans de son 

disque dur d’une valeur 
aujourd'hui estimée à... 

500 millions d’euros.

La maison de luxe Hermès poursuivie par des clients américains  
incapables d’acheter ses sacs Birkin 

La maison de luxe française Hermès est poursuivie en justice en Californie par deux clients qui n’ont pas pu se procurer le très exclusif sac Birkin, 
et accusent la marque de pratiques commerciales déloyales. 

 

Il a perdu 500 millions d’euros dans 
une décharge: la quête désespérée 
d’un homme en colère 

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant
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Les Etats‐Unis autorisent une mine de lithium sur 
les terres d'une fleur unique au monde 

Le gouvernement américain a autorisé la construction d'une mine de lithium, métal crucial pour produire des batteries de voitures électriques, 
située au Nevada dans l'habitat d'une fleur unique au monde, a annoncé jeudi l'entreprise en charge de son exploitation. 

La société australienne Ioneer "a 
reçu son permis fédéral" de la part 
des autorités américaines pour sa 

mine sur le site de Rhyolite Ridge dans 
le Nevada, selon un communiqué. 
"Ce permis nous autorise à entamer la 
construction en 2025", a détaillé son 
patron, Bernard Rowe. Si tout se passe 
comme prévu, l'entreprise prévoit de 
débuter l'exploitation de lithium "en 
2028". 
Le projet doit créer "350 emplois" dans 
l'État clé du Nevada, où le taux de chô‐
mage est parmi les plus élevés des 
États‐Unis, selon un communiqué de 
l'agence fédérale qui a délivré le per‐
mis. 
À quelques jours de l'élection présiden‐
tielle, c'est une bonne nouvelle pour 
l'administration de Joe Biden et Kama‐
la Harris, qui illustre de manière 
concrète leurs investissements massifs 
en faveur de la transition énergétique. 

Mais Rhyolite Ridge est aussi devenu 
ces dernières années le théâtre d'une 
bataille représentant les arbitrages 
délicats induits par la transition, essen‐
tielle pour lutter contre le réchauffe‐
ment climatique. 
Cet endroit rocailleux et reculé de 
l'Ouest américain abrite assez de 
lithium pour fournir la matière premiè‐
re pour les batteries de 370 000 véhi‐
cules électriques, chaque année pen‐
dant 25 ans. 
De quoi "quadrupler la production 
américaine de lithium", quasiment 
inexistante jusqu'ici, rappelle Ioneer. 
Mais le projet de mine était identifié 
comme l'une des principales menaces 
pour une fleur unique au monde, nom‐
mée "Tiehm's buckwheat" (Eriogonum 
tiehmii), inscrite sur la liste des 
espèces en danger aux États‐Unis. 
 
Une fleur dans la tourmente 

Cette fleur de sarrasin ne compte plus 
qu'environ 20 000 spécimens, qui 
poussent dans quelques endroits très 
spécifiques sur une surface totale équi‐
valente à cinq terrains de football. 
Ioneer a promis de prendre des 
mesures pour que sauvegarder cette 
plante. Elle prévoit notamment des 
rideaux anti‐poussière, pour bloquer 
les nuages de terre soulevés par les 
camions nécessaires à l'exploitation 
minière. 
Elle devrait détruire graduellement 22 
% de l'habitat de la plante, mais promet 
de réhabiliter la majeure partie des ter‐
rains affectés. Ioneer a également effec‐
tué 2,5 millions de dollars de 
recherches sur la fleur, qu'elle cultive 
en serre et espère replanter sur place. 
En septembre, les autorités améri‐
caines ont rendu une étude d'impact 
environnemental positive sur ce projet, 
ouvrant la voie à son autorisation. 

Mais les associations écologistes ne 
sont pas convaincues. Jeudi, le Center 
for Biodiverstiy a annoncé qu'il tra‐
vaillait sur une action en justice. 
"En donnant le feu vert à cette mine", le 
gouvernement américain "renonce à 
son devoir de protéger les espèces 
menacées", a dénoncé l'un des respon‐
sables de l'ONG, Patrick Donnelly. 
"Nous avons besoin de lithium pour la 
transition énergétique, mais cela ne 
peut pas se faire au prix de l'extinction" 
de la biodiversité, a‐t‐il insisté. 
Une inquiétude qui se cumule à la déci‐
mation soudaine de près de 40 % d'une 
population déjà chétive il y a quelques 
années ; résultat d'un arrachage crimi‐
nel massif pour les association écolo‐
giques, conséquences de la sècheresse 
et de la présence d'herbivores pour 
l'État et Ioneer, le mystère est encore 
entier au lendemain de la délivrance de 
cette autorisation.

Les tempêtes de grêle vont 
devenir plus dangereuses, 
et coûteuses, avec le 
réchauffement climatique 

SELON une récente étude, la fréquence 
des chutes de grêle devrait diminuer avec 
le réchauffement climatique... Cependant, 
ces événements seront plus intenses et 
auront un impact financier plus consé-
quent. 
Parmi l’ensemble des orages violents, les 
orages de grêle sont de loin les plus coû-
teux. C’est ce que rappelle une étude 
parue le 21 août 2024 dans la revue Natu-
re Climate and Atmospheric Science et 
relayée par le Washington Post. Selon les 
conclusions de l'étude, si la grêle va se 
raréfier avec le réchauffement climatique, 
les tempêtes et orages de grêles vont, eux, 
prendre de l’ampleur et devenir plus coû-
teux. 
À l’aide de modèles météorologiques 

exécutés sur des superordinateurs, les 
chercheurs en charge de l’étude ont ana-
lysé la façon dont les tempêtes de grêle 
vont évoluer en fonction de l’augmenta-
tion des émissions de gaz à effet de serre 
relâchées dans l’atmosphère 
 
Les futures tempêtes de grêle, moins 
fréquentes mais plus dévastatrices 
Selon l’étude, en raison d'un l’air ambiant 
plus chaud et d'une fonte accrue, les 
chutes de grêlons devraient diminuer avec 
le réchauffement climatique... mais les 

plus importantes d’entre elles devraient a 
contrario devenir plus fréquentes. 
Selon l'étude, l’atmosphère, plus chaude 
et plus humide, suspendra les grêlons au-
dessus du sol plus longtemps, leur per-
mettant ainsi de grossir et de prendre de 
l'ampleur, précise le Washington Post. "Il 
y a un point pivot, pour ainsi dire, à envi-
ron quatre centimètres", explique précise 
Victor Gensini, chercheur sur les orages 
violents à la Northern Illinois University, 
aux États-Unis, et auteur principal de 
l’étude. 
En dessous de ce diamètre, les grêlons 
tombent plus lentement et fondent d’au-
tant plus facilement que l’atmosphère se 
réchauffe, raréfiant ainsi les chutes de 
grêle. "Mais lorsqu’un grêlon atteint cette 
taille [4 centimètres de diamètre, ndlr], il 
a une vitesse terminale plus élevée, et… 
comme il tombe à cette vitesse de chute 
particulière, avec ces plus gros grêlons, il 
ne fond pas." 
 

Des tempêtes de grêle très coûteuses 
L’augmentation estimée de la taille maxi-
male des grêlons pourrait avoir des consé-
quences particulièrement coûteuses. "Des 
tempêtes moins fréquentes auraient ten-
dance à diminuer la quantité de dégâts, 
mais des tailles plus grandes (de grêlon, 
ndlr) augmenteraient le potentiel des 
dégâts des tempêtes", explique dans les 
colonnes du Washington Post Matt Kum-
jian, professeur de sciences atmosphé-
riques à Penn State, qui n’a pas participé 
à l’étude. 
Je pourrais imaginer voir davantage de 
pertes à fort impact et à montant élevé 
pour des tempêtes moins fréquentes frap-
pant les zones peuplées. 
Les orages de grêle sont aujourd'hui de 
loin le risque le plus coûteux en matière 
d'orages violents : les coûts des dom-
mages causés par ces derniers dépassent 
ceux causés par les tornades et les vents 
rectilignes combinés, rappelle le 
Washington Post.
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C'est quoi le pyoderma  
gangrenosum ?  
Le pyoderma gangrenosum est une 
pathologie cutanée inflammatoire d'ori‐
gine immunitaire. Relativement rare, 
cette maladie est due à une anomalie du 
fonctionnement des polynucléaires neu‐
trophiles, des cellules de défense de 
notre organisme qui répondent à des 
stimulis divers. "En l'occurrence, elles 
sont hyper stimulées, ce qui va les ame‐
ner à produire au niveau de la peau une 
lésion qui commence par une petite 
papule rouge, douloureuse, qui s'appa‐
rente à un bouton et qui va progressive‐
ment s'ulcérer. Elle est torpide, parfois 
associée à une légère fièvre", nous infor‐
me le Dr Marc Perrussel, dermatologue. 
Classiquement, les lésions se localisent 
préférentiellement au niveau des 
membres inférieurs (hanche, cuisse, 
jambe, pied). Le pyoderma gangreno‐
sum touche généralement les personnes 
âgées de 25 à 55 ans. 
 
Quelles sont les causes du pyoderma 
gangrenosum ?  
"La cause du pyoderma gangrenosum 
est méconnue, mais elle va s'exprimer 
dans certaines situations de comorbidi‐
tés qui sont concomitantes à la présence 
de certains cancers, en particulier de 
certaines atteintes hématopoiétiques 
comme les leucémies et certaines mala‐
dies inflammatoires comme les mala‐
dies inflammatoires rhumatismales 
(polyarthrite rhumatoïde) et certaines 
maladies inflammatoires digestives 

telles que la maladie de Crohn ou la rec‐
tocolite hémorragique", détaille le der‐
matologue. Le pyoderma gangrenosum 
peut également survenir dans le cadre 
de certaines maladies de peau comme la 
maladie de Verneuil. La maladie peut 
aussi se développer après une blessure 
ou une opération. En revanche, il ne 
s'agit pas d'une maladie infectieuse, il 
n'y a pas de prolifération bactérienne 
particulière. "Si on effectue un prélève‐
ment, celui‐ci est polymorphe, plusieurs 
bactéries sont retrouvées", ajoute‐t‐il. 
 
Pyoderma gangrenosum et maladie 
de Crohn : quel lien ? 
Le pyoderma gangrenosum peut être 
une manifestation extra‐digestive de la 
maladie de Crohn, une maladie inflam‐
matoire chronique de l'intestin qui sur‐

vient par poussées, entrecoupées de 
phases de rémission. Cette affection est 
liée à une dérégulation du système 
immunitaire qui entraîne des lésions 
des tissus du tube digestif.  
 
Quels sont les traitements ?  
Le traitement repose, en premier lieu, 
sur l'application de pansements au 
niveau des lésions afin de favoriser la 
guérison. Des dermocorticoïdes peu‐
vent être appliqués sur les lésions 
récentes et peu profondes. En cas d'at‐
teinte sévère, de la prednisone par voie 
orale peut être prescrite. "Des anti‐TNF 
alpha tels que l'infliximab, l'adalimu‐
mab et l'étanercept sont administrés 
pour bloquer l'emballement du système 
immunitaire", indique le Dr Marc Per‐
russel. Ces médicaments immunorégu‐

lateurs sont notamment utiles chez les 
patients souffrant d'une maladie inflam‐
matoire chronique de l'intestin. "En 
revanche, les interventions traumati‐
santes locales, notamment les exérèses 
chirurgicales, doivent être évitées car 
cela aggraverait les lésions", prévient 
notre expert.  
 
Quel est le temps de guérison ?  
L'évolution de la maladie est torpide et 
malgré les traitements locaux antibio‐
tiques, elle n'a pas tendance à se 
résoudre rapidement. Dans certains cas, 
la cicatrisation ne se fait pas, même au 
bout de quelques mois de traitement. 

BIEN-ÊTRE

Le pyoderma gangrenosum est 
une maladie cutanée 

inflammatoire qui se caractérise 
par des lésions sur la peau. Elle 

touche le plus souvent les 
personnes de 25 à 55 ans. 

 

Pyoderma gangrenosum : causes, 
Crohn, c'est quoi ? 

BIEN‑ÊTRE

Pourquoi je tremble des 
mains ? Est‐ce grave ? 

 
DES CAUSES plus ou moins graves peu‐
vent être à l'origine d'un tremblement 
de mains. Le tremblement des mains se 
caractérise par un mouvement involon‐
taire, plus ou moins intense, et continu, 
provoqué par une contraction musculai‐
re. Il est en général bilatéral (des deux 
côtés), même peut être plus fort au 
niveau d'une main. "Il peut survenir au 
repos ou seulement lors d'un geste de la 
réalisation d'un geste précis", nous 
explique le Dr Monique Quillard, méde‐
cin généraliste. 
 
Une cause physiologique ? 
Un tremblement des mains peut être le 
signe d'un problème physiologique :  
Une vive émotion comme la peur, un 
stress, une angoisse… 
La fatigue 
Une sensation de froid 
Un sevrage d'alcool, de tabac, de 
drogues… Une consommation excessive 
d'excitants (café, thé, boissons énergi‐
santes…) 
 
Une maladie ? 

La maladie de Parkinson : le tremble‐
ment des mains au repos est, dans la 
plupart des cas, d'un seul côté. "Il est 
alors associé à d'autres symptômes, 
comme la rigidité des membres", ajoute 
le Dr. Quillard. La maladie de Wilson : il 
s'agit d'une maladie génétique due à 
une accumulation excessive de cuivre 
dans l'organisme, en raison du dysfonc‐
tionnement d'une protéine chargée 
d'éliminer ce minéral de l'organisme. 
Des maladies neuro‐dégénératives 
comme la sclérose en plaques, certains 
AVC. Le tremblement essentiel : 
il s'agit d'une maladie neurologique et 
génétique qui se caractérise par des 
tremblements des mains au moment où 
la personne veut réaliser un geste pré‐
cis, comme manger, écrire… On parle 
également de "pathologie du mouve‐
ment". 
Une hyperthyroïdie : les tremblements 
des mains s'accompagnent alors 
d'autres symptômes comme de l'irrita‐
bilité, une perte de poids, de l'insom‐
nie… 
Un cancer des glandes surrénales avec 
hyperproduction de cortisol. 
 
Comment prévenir ces mouvements 
involontaires ? 
Il est recommandé de prendre rendez‐
vous avec votre médecin traitant dès 
que le tremblement persiste. "Le prati‐
cien commencera par questionner son 
patient sur la survenue de ces mouve‐
ments et vérifiera la présence d'autres 
symptômes comme une faiblesse mus‐
culaire, des troubles de l'élocution, des 
palpitations, explique le médecin. En 

fonction des éléments rapportés, il 
pourra demander des examens complé‐
mentaires (notamment une prise de 
sang pour détecter une hyperthyroïdie), 
ajuster les dosages en cas de prise médi‐
camenteuse ou vous orienter vers un 
neurologue, au besoin."  
En dehors des causes médicales pour 
lesquelles un traitement sera nécessai‐
re, il est possible de prévenir ces mou‐
vements involontaires en prenant soin 
de son hygiène de vie : 
Avoir un repos de qualité en veillant à se 
coucher régulièrement à la même heure 
Pratiquer une activité physique réguliè‐
re 
Pratiquer des exercices de relaxation 
(cohérence cardiaque, méditation, 
yoga…) en cas de stress 
Limiter sa consommation de boissons 
excitantes et d'alcool 
Manger varié et équilibré 
En fonction de son diagnostic, le méde‐
cin dispose de différents médicaments 
possibles, comme des bêtabloquants, 
des benzodiazépines, un barbiturique 
(la primidone), des antiépileptiques ou 
des anxiolytiques. En cas d'échec, des 
injections de toxine botulique pour 
paralyser les muscles pourront être 
effectuées. Si ce mouvement est provo‐
qué par le stress, la nervosité ou la 
fatigue, votre médecin pourra faire un 
point sur votre hygiène de vie (activité 
physique, alimentation, rituel du som‐
meil…) et vous recommander des solu‐
tions douces pour retrouver calme et 
sommeil. Enfin, s'il est la conséquence 
d'un effet secondaire d'un médicament, 
il faudra l'arrêter et lui trouver un rem‐

plaçant. 
 
Nerf facial : définition, 
schéma, 7e nerf crânien 

Définition : c'est quoi le nerf facial ? 
Le nerf facial constitue le nerf de l'ex‐
pression du visage. Nerf de l'arc bra‐
chial, le nerf facial est constitué par le 
nerf facial à proprement parler, dont la 
fonction est exclusivement motrice, et 
par le nerf intermédiaire qui représente 
la partie sensitive et sensorielle du nerf 
facial. C'est le septième nerf crânien. Il 
possède plusieurs fonctionnalités parmi 
lesquelles figurent le contrôle moteur 
des muscles peauciers et du muscle sta‐
pédien, le transport de l'information du 
goût en provenance de la langue ou 
encore la liaison des fibres parasympa‐
thiques à différentes glandes.
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Film fantastique -Etats-Unis  2019 
          Jumanji : Next Level 

 Magazine de société - France 
         Zone interdite 

 Film pour la jeunesse 
         France - 2014 
         Les vacances du petit Nicolas 

  Film d'animation 
           Etats-Unis - Japon - 2019 
           Dragons 3 : le monde caché 

 Formule 1 
         Formule 1 : Grand Prix du Mexique 

 Comédie 
          France - 2018 
          Ma reum 

 Comédie dramatique France - 2022 
          Tempête 

 Rugby : Top 14 
         Toulouse / Toulon 

 Film de guerre 
          Etats-Unis - 2014 
          Fury 

 Film de science-fiction - 2023 
         Transformers : Rise of the Beasts 

 Comédie dramatique - 2023 
         Le club des miracles 

  Série policière 
           Etats-Unis 
           New York Unité Spéciale 
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20 h 55

21 h 05

21 h 00

21 h 00

20 h 40

20 h 50

21 h 20

21 h 10

21 h 00

21 h 20

22 h 47

la chaine 20h00

Série historique Royaume-Uni - 2024 
Saison 1 

Mary & George 
Mary Villiers, veuve et déshéritée, œuvre pour 
s'élever elle et sa famille dans la société. 
Cependant, elle doit d'abord convaincre son fils 
George, aussi séduisant que peu coopératif, de 
se montrer à la hauteur et de saisir les  
opportunités. 
 

Série historique Royaume-Uni - 2024 
Saison 1 

Mary & George 
Les émeutes anti-espagnoles enflamment la 
ville. La Couronne croule sous les dettes, 
George risque de tout perdre. Des fantômes  
du passé ressurgissent, qui pourraient anéantir 
tout ce que Mary a bâti. 

JEUNE INDEPENDANT 
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 Alger 22° 14° 
 Oran 19° 14° 
 Constantine 22° 12° 
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Maximales Minimales
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:14 12:13 15:13 17:37 19:02 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:22 12:23 15:29 17:53 19:13 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:39 12:38 15:40 18:04 19:27 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:44 12:43 15:45 18:09 19:32 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:47 12:46 15:48 18:12 19:35 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:18 12:17 15:18 17:42 19:06

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:32 12:32 15:33 17:57 19:21 

Entretien réalisé 
par Nassim Mecheri 

Le Jeune indépendant : Vous 
êtes en poste en Algérie depuis 
2018, ce qui fait de vous le 
doyen des ambassadeurs 
européens. Quelle évaluation 
faite-vous de votre mission en 
Algérie ?  

Fernando Moran Calvo : J´ai 
compris avant tout que l’Algérie et 
l’Espagne ensemble ont un futur 
prometteur. Rien ne changera cette 
géographie qui nous place face à 
face, et je ne le dis pas seulement 
d’un point de vue géographique. 
J’ai vu aussi un même code émo-
tionnel, une connaissance et une 
compréhension réciproques. Ce 
sont les ingrédients des meilleures 
relations. 

Après la crise de mars 2022, la 
situation entre l’Algérie et 
l’Espagne est réamorcée sur 
le plan commercial, quels sont 
selon vous les fondements 
nécessaires pour enclencher 
une reprise des consultations 
politiques ? 

Notre relation est ancrée sur des 
bases historiques et de voisinages 
profonds. Les derniers mois des 

progrès ont été accomplis dans de 
nombreux domaines, mais nous 
aspirons à des relations complètes, 
y compris dans le commercial, à la 
mesure des intérêts et des besoins 
de nos sociétés respectives. Dans 
une relation aussi étroite que la 

nôtre, il est compréhensible que le 
niveau d’exigence soit élevé. Cela 
nous oblige à être particulièrement 
attentifs et vigilants pour préserver 
la confiance mutuelle.  
Voici le premier fondement de 
notre relation.  

C’est ce à quoi nous travaillons. 
Mon gouvernement aspire à la 
porter au plus haut niveau.  

Alger et Madrid sont 
désormais confrontées à des 
défis persistants notamment 
sécuritaires que ce soit au 
Maghreb ou au Sahel avec 
leurs conséquences en 
Méditerranée. Comment sont 
appréhendés par l’Espagne les 
derniers bouleversements 
dans la région du Sahel ? 

Il s’agit d’une priorité absolue 
pour l’Espagne, qui suit avec 
inquiétude la situation au Sahel, 
avec des dynamiques partagées 
avec sa région voisine du Magh-
reb.  
Pour Madrid, le rôle d’un pays 
comme l’Algérie est clé et essen-
tiel pour l’avenir de la région. 
Nous espérons une stabilisation de 
la situation et une coopération 
régionale dans l’intérêt de tous, en 
particulier de la population civile.  

Outre le partenariat 
énergétique notamment gazier 
qui constitue le segment focal, 
quels sont les autres segments 
sur lesquels espère tabler 
Madrid pour conforter sa 
coopération économique avec 
l’Algérie ? 

De par notre proximité géogra-
phique et nos capacités respec-
tives, nous ne devons pas imposer 
de limites à nos relations écono-
miques et commerciales. Elles ont 
une vocation globale. Il existe des 
secteurs évidents comme l’agricul-
ture, mais d’autres comme la tech-
nologie ou la science ont un poten-
tiel tout aussi grand. 

La question palestinienne a 
posé avec acuité le principe 
fondamental du droit des 
peuples à l’autodétermination. 
Comment l’Espagne et 
l’Algérie peuvent-ils 
concourir conjointement à la 
consécration de ce principe ? 

L’Algérie et l’Espagne s’accordent 
sur la défense du droit internatio-
nal, du droit international humani-
taire et d’un ordre international 
fondé sur des règles. L´Espagne a 
reconnu l´État de Palestine le 28 
mai dernier.  

L’ambassade a multiplié les 
activités culturelles que ce soit 
directement ou à travers 
l’institut Cervantès. Quelles 
sont les activités inscrites en 
partenariat avec le ministère 
de la culture ? 

L’Ambassade et les deux centres 
Cervantes en Algérie mettent tout 
en œuvre pour répondre à une 
demande culturelle qui ne cesse de 
croître. Nous aspirons à travailler 
davantage avec le ministère de la 
Culture, comme nous l’avons fait 
traditionnellement. Notre ambition 
est également de toucher d’autres 
régions d’Algérie. Dans ce domai-
ne, notre ambition n’a pas de 
limites. 

Qu’en est-il des demandes des 
visas pour l’Espagne ? Quels 
sont les chiffres des visas 
octroyés en 2023 par rapport 
aux demandes ? Qu’en est-il 
des ressortissants espagnols 
qui arrivent en Algérie ? 

En 2023, les deux consulats géné-
raux d’Espagne en Algérie ont 
géré plus de 127.000 demandes de 
visa avec un taux d’obtention de 
près de 70 %. L’arrivée des Espa-
gnols en Algérie reste encore 
faible, bien en deçà du potentiel 
touristique d’un pays aussi impres-
sionnant que proche comme c’est 
le cas de l’Algérie. 

L’AMBASSADEUR D’ESPAGNE AU JEUNE INDÉPENDANT :  

«L’Algérie et l’Espagne s’accordent 
sur la défense du droit international»

Diplomate au long cours, il brasse une carrière de plus de quatre décennies, durant laquelle il a eu à gérer des dossiers qui ont marqué 
sa carrière pour le compte de son pays. Né à Madrid, Fernando Morán Calvo y Sotelo, 68 ans, est issu d’une lignée qui a gravité 

dans les sphères de la politique et de la diplomatie, de centre-droite comme de gauche. Son Père (Morán) fut le ministre des affaires 
étrangère du premier gouvernement socialiste (1982-85). Sa mère (Calvo y Sotelo) est la sœur du Président du Gouvernement avant l’arrivée 

au pouvoir des socialistes (1981-82) et appartenant à une dynastie d’hommes d’Etat. Natif de Madrid, M. Moran, endosse l’habit de 
diplomate en mai 1981. Son parcours d’ambassadeur se conjugue principalement à l’Afrique où il a servi au Congo Kinshasa, 

au Sénégal et en Côte d’ Ivoire avant de boucler son périple par l’Algérie depuis septembre 2018. Sa proximité avec l’Algérie est une histoire 
qui mérite d’être consignée dans une encyclopédie dit-il. Une relation avec des hauts et ses bas mais riches en évènements et en anecdotes. 
Dans cet entretien accordé au Jeune Indépendant, M. Moran revient sur les relations entre l’Algérie et l’Espagne à l’aune des conflits dans le 
monde y compris les régions qui interpellent directement Alger et Madrid. Peu prolixe et pesant avec minutie son discours, le diplomate livre 

dans cet exercice de questions-réponses sa lecture sur le devenir des relations entre les deux pays qu’il souhaite prometteur. 

D
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Pas de limites 
à nos relations. 

Préserver la confiance 
mutuelle.


